
A la Société des Nations

La Salie de la Réformation à Genève, ou siège l'Assemblée de la Société des Nations*

Genève, le 5 sep tembre 1924.
Nous aurons à revenir sur les déclarations de

MM.  Mac Donald et lierriot à l 'Assemblée de Ge-
nève; tout l'intérêt immédiat en devra être rele-
vé dans le p lus ou moins de rapp rochement des
thèses de l'un et de l'autre p ay s en matière de
sécurité ; tout le reste app araît p ure p hraséolo-
gie. Jamais les lois n'ont f ai t  les moeurs. Tant
qu'il y aura des inégalités géograp hiques que ne
viendra p as corriger, ce que p̂résident Wilson
app elait «un équitable traitement», on verra des
p eup les demander à la vtolerHb le redressement
de leur inf ériorité qu'a voulu aveuglément la na-
ture. Au f ond l'expr ession « peuples de p roie »,
p our imagée qu'elle soit, n'expl ique p as grand
chose. La vérité est que les p eupl es abondam-
ment servis, j ouissant d'un climat agréable, pour
qui la vie est douce, ne songent p as â des entre-
p rises de rap ines qui leur f eraient courir des dan-
gers certains p our m p rof it aléatoire et dont ils
n'ont pas  besoin.

Le p aragraphe e de l'article 23 du p acte de la
Société des Nattons a p révu expressément :

Art. 23. — Les Membres de la Société...
e) prendront les dispositions nécessaires pour as-

surer la garantie et le maintien de la liberté des
communications et du transit , ainsi qu 'un " équitable
traitement du commerce de tous les Membres de la
Société...

D 'autre p art, le Pacte renf erme un article 10
dont, une f ois de p lus il convient de rapp eler la
teneur :

Art . 10. — Les Membres de la Société s engagent
à respecte"- et à maintenir contre toute agression
extérieure l'intégrité territoriale et l'indépendance
politique présente de tous tes Membres de la Société.
En cas d'agression, de menace ou de danger d'a-
gression, le Conseil avise aux moyens d'assurer
l'exécution de cette obligation.

Enf in, un article 16, qui a f ait l'obj et de cer-
tains remaniements dans l'app lication édicté que
« Si un membre de la Société recourt à la guerre,
contrairement aux engagements pris aux articles
12, 13, ou 15 (procédure de l'arbitrage et examen
du Conseil) , il est ipso f acta considéré comme
ayant commis un acte de guerre contre tous les
autres Membres de la Société. » Et il s'ensuit les
mesures d'entr'aide générale adéquates à la si-
tuation : intervention de la f orce armée, blocus
économique.

N 'est-il p as évident que si le Pacte de la So-
ciété n'était p as à son tour considéré peu ou pr ou
comme un chiff on de p ap ier, tous les discours se-
raient auj ourd 'hui parf aitement inutiles ?

Grâce aux disp ositions qui viennent d'être rap-
p elées, on accomp lirait la besogne utile qui s'im-
p ose en vue d'emp êcher la guerre.

Tout d'abord par l 'instauration de l'équité éco-
nomique, — qui comp orte des mesures altruistes
indisp ensables, entre autres, et particulièrement,
le problème de la répartition des matières pre-
mières —, on p réviendrait les entrep rises de la
f orce qif exp liquent (sans j amais tes j ustif ier du
p oint de vue moral bien entendu) les choquants
p rivilèges des nations dont le sous-sol recèle des
richesses immenses, dont la f ertilité est p rodi-
gieuse, auxquels leur situation maritime ouvre
les routes thi globe, etc. Mais lorsqu'à la
première assemblée des Nations, M. Tittoni, pour
l'Italie, M. Laf ontaine, pour la Belgique, voulu-
rent développer cette large et f éconde concep-
tion humaine, sur-le-champ un délégué du Cana-
da , M. Rowel, vint déclarer à la tribune que ce
qu'on nommait p rivilège dans cet ordre d'idées
était un p atrimoine national et il repoussa hau-
tainement, tacitement app rouve p ar les autres
Dominions et les pays largement pr oduc-
teurs, toute conception tendant à modif ier la loi
brutale de la concurrence libre, cette loi d'airain

Mm enrichit sans limite les nations privilégiées,
qui exasp ère les p lus pa uvres, qm entretient dans
le monde le lucre insatiable des unes, l'envie hai-
neuse des autres. Jamais l'esp rit du Pacte ne f ut
pl us cyniquement baf oué qu'au cours de cette
mémorable séance, et j e revois encore le grand

geste décowagé de M. Tittoni, j 'entends encore
son interrogation douloureuse : « Mais alors, que
venons-nous f aire ici ? »

ll est certain que la Société des Nations a cons-
tamment méconnu ce devoir essentiel de préve-
nir la violence p ar un ef f or t  de j ustice interna-
tionale. Il ne l'est¦ guères moins, hélas ! qu'elle a
f a i t  tout son p ossible p our que, si d'aucuns p en-
saient encore à l'article 10, p ersonne n'en p arlât
j amais.

Le Canada, — qui p araît, comme on voit, se
f aire une singulière idée de la solidarité univer-
selle, — p ropos a p urement et simp lement l'abro-
gation de cet article. En sorte que, si on l'eût
suivi, U ne f û t  rien resté du Pacte, car que serait
une Société des Nations dans laquelle ni l'inté-
grité territoriale, ni l'indépendance politique de
ses membres ne seraient garanties, et s'il le
f a u t, eff icacement protégées ? On biaisa, onrmtvoulut p as de l'abrogation p ure et simp le. of Cm
des distinguos, on introduisit la discrimination
des continents, dissociant ainsi ce qui devait res-
ter associé p ar tout le vaste momie; on p arut
admettre, somme toute, que l'article 10 était
d'une rédaction p urement platonique, et, comme
le sujet devenait irritant, on évita de le discuter
en assemblée plénière; une commission trancha,
— p ersonne ne sait exactement pourquo i et com-
ment, — dans l'ombre de délibérations dont tt ne
f ut p as dit dix mots qui comptassent; jamai s les
méthodes de la diplomatie secrète ne ref lorirent
p lus vigoureusement p our une œuvre moins cou-
rageuse.

Si l'article 10 n'était , de ce f ait, considéré au-
j ourd'hui comme virtuellement inexistant, est-ce
qu'on aurait besoin de tant de tapage, — et le
typ ograp he ne se tromperait pa s  beaucoup s'il
composait ici : « battage », — p our venir cher-
cher, en cette cinquième assemblée, une solution
au pr oblème de la sécurité qui se trouve déj à
édictée, avec toute la clarté et toute l'amp leur
désirables, dans le Pacte ?

Qui donc tromp e-t-on ? Est-ce à la sincère
recherche des moyens d'emp êcher la guerre que
nous assistons en ce tournoi d'éloquence ? Si
oui, qu'est-tl besoin d'innover à côté de ce qui
est, et qu'il suff irait de se rappeler ?

Jamais question ne f ut plus clairement posée,
et p lus obscurément déduite.

Equité économique; entr'aide eff ective et uni-
verselle : voilà quelles étaient les deux colonnes
du temp le wilsonien. Mais que de Samsons il
s'est rencontré tout de suite pour les ébranler !
Je n'ai p as à me mettre à la place de M. Herriot;
il me semble p ourtant que son argumentation se-
rait singulièrement f orte  s'il venait dire à l'a-
réop age de Genève :

« Parlons net; lorsque vous p arlez désarme-
ment, c'est à mon p ay s surtout que vous songez.
Eh bien, notre rép onse tient en cette interroga-
tion : qu'avez-vous f ait des articles 10, 16 et 23
du Pacte ? Comment vous êtes-vous pr éoccup és
d'en assurer l'app lication ? Les considérez-vous
comme lettre morte ? Alors comment voulez-
vous que nous nous f assions de la paix une idée
autre que celle qu'exprimait la j uste boutade du
p résident Roosevelt : qu'il f a u t  être ardemment
p acif ique, mais avec un bon gourdin en main?
Et si, au contraire, ces articles du Pacte vivent
encore dans l'esp rit du Pacte, si la Société des
Nations y voit les p iliers angulaires de sa dé-
f ense 'commune, qu'attendez-vous p our élaborer
les disp ositions organiques qui doivent s'ensui-
vre ? Le voilà posé le problème du désarme-
ment ! Inutile d'aller chercher midi à quatorze
heures : la solution est â notre p ortée. »

Et comme il est Men certain que ce langage de
p ay san du Danube ne sera nullement tenu à Ge-
nève, ni ailleurs, je me p ermets de marquer le
p lus grand scepticisme quant aux miraculeux
résultats, p our le droit , pour la civilisation, de ces
j outes oratoires où le cliquetis des p hrases son-
nant comme des éperons ne servira qu'à dissi-
muler l'inanité des intentions, l'atonie des volon-
tés, l'inutile ef f ort. — p our tout dire.

t Tony ROCHE.

l̂ 'inntile ««foir*

En marge de la session
E IM S U I S S E:

(Correspondance particulière de ('«Impartial»)

Hier encore ville morne et quasi déserte, Ge-
nève, depuis deux j ours, a repris son animation ,
sa pimpante gaieté des anciens j ours. Le soleil
sourit, des drapeaux claquent au vent , les peti-
tes dames en cotillon court et talons plats déam-
bulent fringantes, ae laissant ignorsr à person-
ne que le rasoir fit le tour de leurs rondes épau-
les nacrées. Et de nobles étrangers circulent,
abondants, siy les quais fleuris, en regardant
les flots bleus et les étrangères ds tout poil et
de toutes plumes. Autour de l'austère édifice de
la Réformation c'est un va-et-vient incessant et
brillant. Les gendarmes, gigantesques et magni-
fiques (ce sont les Plus beaux monuments de
Genève) contiennent la foule des curieux, frétil-
lante d'ardeur à voir descandre de voiture les
personnages notoires. Il faut bbn dire que ce
n'est pas par la sévère porte de la Réformation
que pénètrent délégués et journalistes, car à la
S. d. N. plus que partout ailleurs, on sait les
égards que l'on doit à la presse. Et l'on n'aurait
garde d'y manquer.

Le contrôle, en revanche est rigoureux. .11 faut
montrer carte blanche ou bien l'on ne pénètre
point.

L'entrée dans le Temple international s'effec-
tue plus aimablement par l'Hôtel Victoria , ados-
sé à la Réformation, dont il est , pour la durée
de la session, devenu uns manière d'annexé.

Plantes vertes gendarmes bleus et blancs, sur-
veillants porteurs d'un brassard blanc, délégués,
j ournalistes, visiteurs, photographes, se cou-
doient dans le plus pittoresque désordre et dis-
paraissent dans d'étroits et mystérieux couloirs.
Seuls les Abyssins, graves, silencieux avec leurs
vêtements bancs, et leurs barbes de soie noire,
fassent avec une impressionnante dignité.

La salle est pleine comme un oeuf frais. Tout
obj et blanc pouvant servir de siège supporte un
être humain. La ventilation est mauvaise, mais
elle pourrait en somme être pure.

Et l'accoustique est bonne. Grâce aux hauts
parieurs c#i fonctionnent en perfection, sans
éclats claironnants et sans même dénaturer la
voix des orateurs.

Sur le podium, auquel une draperie grise, de
l'espèce dite serpillère, mais propre, sert de toi-
le de fond, s'élève une petite tribune pourvue
d'un dais, qui ressemble assez à un palanquin
sur ie dos d'un éléphant. C'est là que sont as-
sis de front , MM. Motta. Eric Drummond et le
traducteur. Les orateurs parlent debout, d'une
petite tribune placée au bord du podium et gar-
nie de deux disques récepteurs du haut parleur.
Ce dernier , décoré de draperies rouges et blan-
ches, est suspendu au plafond , très haut, dans
les cintres.

Les délégués officiels, placés devant de petits
bancs d'école à 4 places, sont sages et atten-
tifs,; en t^ut premier rang. Une foule énor-
me ' de secrétaires, diplomates , invites de
mairque, s'écrase de chaque côté du parterre.
Aux tribunes réservées au public, une épingle
tombée du ciel ne toucherait pas le sol.

. Quant aux .tribunes de la: presse, on semble
les considérer comme ie réceptacle de tous ceux
qui- n'ont pu trouver de place , ailleurs. Diplo-
mates et ' dem^-diplbmates, dames froufroutan-
tes, gens dont on .ne sait ni d'où ils sortent ni
ce : qu 'il font là i s'y entassent tels anchois es
baril, empêchant littéralement les journalistes
d'écrire et même de remuer. Jeudi matin, duv-
rant le discours de M. Mac Donald, l'affluence
et la chaleur étaient telles que plusieurs j our-
nalistes, pourtant aguerris par leur profession
aux fatigues de ce genre, ont dû.sortir en hâte
pour ne pas s'évanouir comme de petites j eunes
filles.

Mon excellent collègue de Genève vous a, de
sa plume alerte et renseignée, documentés sur
l'assemblée elle-même, sur son attitude, sur ses
débats et sur l'atmosphère dans laquelle elle
siégeait. Je n'entreprendrai point de vous par-
ler de ce côté de la question, tout d'abord parce
qu'il me serait difficile de la traiter avec au-
tant d'autorité et d'e science que lui, et puis
parce que ce n'est pas mon affaire. Observa-
teur superficiel, j e me borne à croquer le dé-
cor ainsi ;que les silhouettes des- acteurs. . Pour-
tant' îe' ne puis manquesr de souligner ceci, que
lés délibérations ont lieu dans une ambiance en-
tièrement différente de celle des permières as-
semblées. On en voit aisément la preuve dans
ce fait que M. Motta, naguère quelque peu tombé
en défaveur (oft peut auj ourd'hui le dire fran-
chement) à cause de son chaleureux plaidoyer
pour l'universalité de la S. d. N., a été cette
fois-ci « précipité dans les deux », comme le
disait ce bon Pindare, par la vague même qui
l'avait naguère quelque peu aspergé.

Le vent qui souffle est celui de la conciliation.
Ne disons pas encore réconciliation; ce serait
exagérer. Le discours de M. Mac Donald, les
impétueuses et longues ovations qui l'ont salué,
si puissantes que durant plusieurs minutes la
salle a été ébranlée par les applaudissements et
les acclamations, en est la preuve évidente.

Les temps sont passés de l'antagonisme achar-
né. On cherche maintenant une solution qui as-
sure la paix du monde, et l'on s'efforce de la
chercher d'un commun accord.

Le discours que M. Herriot prononcera demain
est attendu avec une vive impatience. On se de-
mande, d'après les rares, trop rares indiscré-
tions qu 'on se chuchote dans les couloirs, si ce
discours ne tempérera pas un peu l'enthousiasme
des optimistes, en montrant que tout ne va pas
encore pour le mieux dans le meilleur des mon-
des.

Dans le salon, très simple d'ailleurs, mis à la
disposition de la délégation suisse, M. Motta a
bien voulu nous recevoir. Mais sa situation de
président l'oblige à une discrétion encore plus
grande que celle des simples délégués. Prenez
garde, en effet ,que notre ministre des affaires
étrangères est tout à la fois délégué, membre
du gouvernement et président de l'assemblée.
Nous ne saurions donc lui savoir mauvais gré
d'être à l'endroit de la presse plus réservé que
de coutume. Il ne peut faire toutefois que la joie
n'illumine pas sa figure fine, un peu fatiguée par
ces premières séances, quand il reconnaît le
triomphe de la cause pour laquelle il s'est dé-
pensé avec une ardeur passionnée et où il voit
la possibilité de délivrer le monde de l'odieux
cauchemar qui l'oppresse.

Il a bon espoir, nous dît-Il. C'est sur des
paroles d'aurore que nous le quittons.

Le premier contact de M. Herriot avec la
presse a manqué d'intimité. Il avait annoncé
qu 'il recevrait les j ournalistes le j eudi à 19 heu-
res, A l'heure dite, quelque chose comme deux
cents détenteurs du quatrième (ou n'est-ce pas
le cinqu ième?) pouvoir, groui llaient danslegr and
hall de l'hôtel des Bergues. Mais M. Herriot ne
paraissait point. Soudain une ruée transporta les
impatients auditeurs dans une salle adj acente,
où l'on disait que parlerait le Premier français.
Mais un mascaret la fit refluer dans le hall, au-
tour d'un fauteuil où le bruit courait que l'ora-
teur , prendrait place pour une causerie famili ère.
C'était encore un canard (de circonstance). Car
on annonça simplement que M. Herriot confé-
rait encore avec M. Theunis.

(Voir la suite en 2*" f euilleJ. ¦"
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Si nous en croyons, ce brave M. Ramsay Mac
Donald, dans cinquante ans on enseignera l'histoire
de façon toute autre qu'aujourd'hui. Aujourd'hui,
n'est-ce pas, vous croyez encore que c'est l'Allema-
gne qui a déclaré la guerre à la France et qui a
violé la Belgique ? Eh'bien, apprenez-lé, dans un
demi-siècle, ce sera exactement la même chose,
mais le contraire ! tes fj historiens explique-
ront à leurs élèves que l'Allemagne, injus-
tement provoquée par la France, qui poussait de-
vant elle la Belgique, s'est défendue contre les pan-
talons rouges, qui i avaient commencé d'envahir le
territoire prussien. Toute version contraire sera con-
sidérée comme une offense à la vérité historique.

Je ne serais pas étonné que vers la même épo-
que les historiens, blâment sévèrement l'attitude im-
prudente de la presse romande : « En voilà une en-
core qui n'aya'irpas compris ce qui" se passait à'la
frontière belge. Dans ses dépêches, dans ses articles,
elle exagérait tout de la ; façon la plus malveillante.
Qu'est-ce qu'elle pouvait bien dire à ce moment-là,
puisqu'il ' faut un recul d'au moins cinquante ans
pour juger ? Cest elle-qui est en grande partie res-
ponsable de Terreur historique que M. Mac Donald
a dénoncée à Genève. »

Je ne sais pas pourquoi, mais chaque fois que je
lis ou que l'entends un Allemand se plaindre avec
amertume du tort que la presse mondiale a fait à
son pays, en le chargeant injustement des responsa-
bilités de la guerre, une anecdote me revient. Elle
a trait justement à cette facilité bien connue avec la-
quelle, vis-à-vis de n'importe qui et de n'importe
quoi, la presse déforme et exagère.

Voici cette anecdote :
Le rédacteur en chef d'un journal américain re-

cevait un jour un monsieur inconnu qui lui exposa
,Bn ces termes concis l'objet de sa visite : « Il vient
^de  m'arriver un incident déplorable. Je dînais
« avec mon beau-frère, quand, tout à coup, j e ne
« sais vraiment plus comment, s'éleva entre nous
'* «ne discussion politique. Désespérant , de rallier
« mon beau-frère. à mon point de vue (le bon, vous
« pouvez m'en croire 1), je saisis sur la stable le cou-
« teau à dépecer, et le plongeai dans la poitrine
« de l'obstiné; puis, d!ans la surexcitation du mo-
» ment, je le découpai encore tout chaud en petits
« tout petits morceaux. Sachant avec quelle facilité
« les journaux amplifient les moindres événements,
« i'ai tenu à venir moi-même vous conter comment
« îes choses s'étaient passées. »

Décidément, M. Mac Donald a raison ! Dans
cinquante ans, ce sera un vrai régal d'entendre les
historiens allemands raconter comment les choses se
sont passées...

La père Piquer&z.
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dresser rue Numa-Droz 73, au
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Â€lt€¥flfg€S. achevages
d'fTliappemen.s,[ainsi oue régla-
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17185
S'ad. au bnr. de l'«Impartial>

IflAffS fantaisie. 2 ou-
UlU1«tb9 vriers ou ouvrières
ajusteurs sont demandés pour le
15 septembre. Bons gages pour
personnes qualifiées. — Offres
écrites sous chiffres C. F.
16724, au bureau de I'IMPAB-
TIAL. 16724
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.Ipnnp flllp 17 ans- bien au
UCUUC UllC, courant des tra-
vaux d'un ménage, cherche place
dans une maison privée, comme
femme de chambre. Entrée au
plus tard d'ici mi-ootobre. — Pour
renseignements, s'adresser à Mme
K. Romang, institutrice, à Wil-
derswil. près Interlaken. 17395
fîmnlftVÂ Suisse allemand cher-
lilUJ.ll.JG che place de suite, dam-
bureau, connaît tous les travaux
de bureau, comptabilité, etc. —
Offres écrites sons chiffres A. Z.
17502, au bureau de I'IMPARTIAL.
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RonncCDDCO demande encore
ncyaoaCUDC quelques journées.

17501
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Jenne homme, ^%Œèplace de commissionnaire dans
un commerce de denrées colonia-
les. Parle un peu le français.
Neuchatel préféré. — Adresser
offres à M. Wilh. GERBER,
Oberbottigen (Berne). 17495

20 sommelières, g"£rï
placer. Certificats et photos à
disposition. — S'adresser Burean
de placement Petitjean , rue Ja-
quet-Droz 14. Télénhone 14-18.

17180

On entreprendrait %£?£St.
ves. — S'adresser rue de l'Indus-
trie 6. au2meétage , à droite. 17882

Jenne personne ÏTE&ÏÏ.
soigné; pouvant coucher à la
maison. — Ecrire sous chiffres
J. Z. 17347, au Bureau de
I'IMPARTI AL. 17847___________________________________ M_-_--_____.
Dnnnn est demandée de suite
UUllllG j ,our ia tenue d'un ména-
ge soigné. Préférence sera don-
née à personne sachant un peu
cuire. Se présenter le matin.

17454
S'ad. au bnr. de l'clmpartial»
IciTnO flllo est aeraauaée pour

UCUUC IlllC petits travaux de bu-
reau. PRESSANT. 17485
S'ad. au bur. de rtlmpartial»

Commissionnaire. %%*$£&
des écoles, pourrait entrer de suite
au Magasin de fers M. & G. Nus-
slé. l'MS?

Termineurs J^UVnt8^demandés de suite. — S'adresser
rue de la Paix 107, au ler étage ,

17492 

On demande Ap&1uRrepmlr
teur de finissages. — S'adresser
Rue du Parc 89. 17486

Commissionnaire, feï£eieT-
çon pour faire les commissions,
entre les heures d'école. — S'a-
dresser â MM. Bernheim et Lu-
tin . M'- nni- v» , au 4me é*Hfff*. 17 .90
A nnnanti tt_ {Utt»mr KB t u emauue
iipyiCUU chez M. Juins  liob .rt ,
rue Jaquet-Droz 16. 17482

Commissionnaire.0 n̂e flnè:
honnête , pour faire les commis-
sions entre les heures d'école. —
S'adressera Mme Mettler-Dellen-
bach, rue Léopold-Robert 47. au
2m e étage. 17517

VaniioilCO est demandée par
Ï CllUOUùO Maison d'alimenta-
tion de premier ordre. Connais-
sance de la branche et de l'alle-
mand exigés. - Faire offres écrites,
sous chiffres D. D. 17494. au
bureau de « l'Impartial». 17494
Rinîeenïioa On demande une
HUlùoLUùC. bonne finisseuse de
boites argent. Bons gages. Tra-
vail assuré. Ofires écrites, sous
chiffres E. H. 17402, au Bu-
reau de I'IMPAK IAL. 17402

On demande rV"̂ !
sonnes, une jeune fllle, 18 à 20
ans, pour aider aux travaux dn
ménage. Gages suivant entente.
S'adresseï1 au Bureau Aug. Ma-
thnz. me r.°nnn |.l-Hob*rl 9. 1740fi
p in/ inn Ouvriers ou ouvriur .s
UlauCS). ajusteurs sur les verres
de montres fantaisies, sont de-
mandés de suite. — S'adresser
rue du Temple-Allemand 79, au
sous-sol. 17178

RfintlP sachant bien cuisiner et
DUHUb , (aire ménage, est de-
mandée.' 17287
S'ad. au bur. de l'clmpartial»
Pnlîccanco et finisseuse de
rUUOOGUoC boites or sont de-
mandées de suite, ainsi qu'un pe-
tit commissionnaire entre les heu-
res d'école. — S'adresser à MM.
A. et G. Girard, rue du Doubs 116.

17367
Pnlinnnnnn On demande une
I UlloOCUOC. bonne polisseuse de
boites or. — S'adresser à l'Atelier
Domont et Vallat , rue Jaquet-Droz
6. 17411
Qnmm allàpo 0n demande, pour
ÙUlUuICllCI C. fin septembre, une
bonne sommelière ; éventuelle-
ment, on mettrait jeune fille au
courant. Salaire, 50 fr. par mois
et bons soins assurés. — S» pré-
senter, ou écrire en joigna nt oho-
tographie. chez M. Gaston Ros-
sel. Restaurant du Chasserai ,
Neuveville. 17471
Dnnn Do rie on demande femme
rUul rdl lû, de chambre sé-
rieuse, sachant coudre et repas-
ser. - S'adres. à M. Jules Grum-
bach. rue du Parc 9-ter. 17286

Jenne homme 1̂ .%™aide dans une Boulangerie. —
S'adresser rne de l'Industrie 18.

17216 
(lll!? PI on sachant percer et limer
UUI11C1 est demandé. - Offres
écrites sous chiffres L. L. 17229
au Bureau de I'IMPARTIAL. 17229

Jeune garçon. ï $££"£*
çon, ayant fini les classes, pour
aider aux travaux de la campa-
gne. — S'adresser à M. Tell Ja-
cot. Joux Perret 28. 17346

fliifilmiBG jeunes gens, liaé-
yUCiqUDb ré3 des écoles, sont
demandés poar différents tra-
vaux faciles. — S'adresser Fa-
brique «Dialau S. A., rue Ja-
quet Droz 31. 17336

M 
demande une bonne mé-

j nagère, sérieuse, de 85 à
45 ans, pour faire son ménage. —
Ecrire sous chiffres A. Z. 17358
an bureau de I'IMPARTIAL. 17358

Plûnpe .4 Alouerrez-de-chaus-
riBUlù U. sée Ouest, de 2 piè-
ces et dépendances. — S'adresser
Etude Jeanneret et Quartier, rue
Fritz-Gourvoisier 9. 17484

PPUP îP A iouer > Pour le ier
Lu lll le, octobre, une écurie à
deux places, avec petite remise
attenante et grange ; eau et élec-
tricité. — S'adresser rue Fritz-
Courvoisier 05, au rez-de-chaus-
sée, fl gauche. 17403

nhamhrc  A loner jolie cham-
l/MI-llHC. bre meublée, près de
la Gare et de la Poste, à Mon-
sieur solvable. Disponible pour
lé 15 septembre, — S'adresser
rue du Parc 81. au Sme étage, à
gauche, entre 7 et 8 heures du
soir. 17400
n h n m hfl i  A louer chambreimamuiB. avec pension soi-
gnées, à j eune homme sérieux
— S'adresser chez Mme Paul
Gloor , rue du Parc 50-52. 16541
Pihamhrû A louer de suite uneUUaiJJUlC. chambre meublée.
S'adresser rue Général Herzog 20
au 2me étage, à d roite. 17202
flhamhl'û A louer de suite belleUlttlUUlB. chambre, trés bien
meublée. 17187
S'ad, au bttr. de l'clmpaitial»

parlement de 3 a .  pièces, poul-
ie 30 avril 1925, et, si possible,
an centre de la ville. — Adresser
offres et prix à l'Etude de James-
Henri Grosclande, rue du
Parc 71. 17296
Un/j nnj n  On uemanu e a louer
MagttolU de suite ou pour épo-
que à convenir , magasin ou local
pouvant être transformé. — Of-
fres écrites, sous chiffre X. H.
17353. au Bureau de I'IMPAR -
TL.L. 17?53

T.ûm fti .Q ll- 1 chaictie a louer
UO_lll._ i.Cl_B chambre meublée,
indépendante, chauffable, si pos-
sible près de la Gare. — Offres
écrites, sous chiffres W. X.
17360 au bureau de I'IMPARTIAL.

17360

Institutrice r êU d̂».
bonne famille. Quartier Ouest. —
Offres écrites sous chiffres J.
R. 17169, au Bureau de l'Iu-
PARTIAL. 17169

On demande j£$TeHi
état. — Ecrire sous chiffres O. D.
17176. au bureau de I'IMPAHTIAL.

; 17176

On demande SaîffM:
Offres écrites sous chiffres R. L.
17404, au Bureau de I'IMPAR -
TJIT..  17W4

I Phimhnû meublée, à louer de
UllalilUi B suite, rue de la Serre
95. — S'adresser rue Daniel Jean-
Richard 39, au 2me étage, à gau-
che. 17951

PioH à.torro Jolie ëÛâmBrë in-
11CU a ICI 1 C. dépendante, bien
meublée, à louer. Discrétion. —
S'adresser au Bureau de I'IMPAH-
T»I.. 17200

Phamhpp A ioQer ' Hour dttte s
UilalllUl C. convenir , jolie cham-
bre, à Monsieur d'ordre et tra-
vaillant dehors. — S'adresser chez
M. Emile Rutti , rue Numa-Droz
113. 17'98

UAn a ifa de 4 personnes demande
lUBllagB à louer un logement de
3 chambres et cuisine, pour le ler
ou 31 octobre. — S'adresser chez
M. L. Tribolet, rue du Temple-
A llemand 71. 17391

On demande à loner, pocuarUS e
de santé, un logement de 2 à 8
pièces, situé au Val-de-Ruz ou
dans le Vignoble, ponr ménage
de 2 personnes. — Offres écrites
sous chiffres J. A. M. 17357
au bureau de I'IMPARTIAL. 17857

Pipri à tPl>PP est demandé a
11UU a ICI 10 louer, simple, pro-
pre et discret . Ecrire sous chiffres
A. Z. 17483, au Bureau de I'IM-
PABTIAL . 174H3

Famille solvable tzr/p.

A UPH-iPP * piauo noir «t Ror-
IC11U1C. dorf »,enparfaitétat .

1 machine à coudre. 1 réchaud à
gaz (3 feux) avec table. 1 presse à
fruits. — S'adresser rue du Parc
58, au 2me étage. 17321

i VPnflPP u" PotaBer à gaz , sur
tt I Cllul C pieds, avec four. —
S'adresser à Mme Kramer, rue
Léopold-Robert 41. ' 17214

Â uanrlpa un P°kger a bois et
ÏBIIU1B un à gaz (3 feux)

avec table de fer. Bas prix. —
S'adresser chez M. Ch. Voisard.
rue du Doubs 159. 17368

Â VPIlriPP en trés bon état, une
i CUUIC poussette Belge, une

chaise pliante d'enfant. Bas prix.
— S'adresser rne du Collège 52,
au rez-de-cliaussée, à droite. _ 7390

A PûnHra chauffe-bain a gaz,
ICUUIC un lustre à gaz, 2

paires grands rideaux (fr. 15.—),
une vitrine (fr. 5.—), une machi-
ne à coudre (fr. 7.—1, un lot de
bouteilles. — S'adresser rue Léo-
pold-Robert 30, au ler étage, de
midi à 2 heures et le soir dès
7 hp urp s . 17374

A VPnflPP Grande Valise de
V CIIUIC voyage, tout cuir,

parfait état. — S'adresser rue de
la Côte 9. au ler étage, à droite.

VPnflPP un P°'ager a bolB.ÏCUUI C bien conservé. — S'a-
dresser le soir à M. G. Cattin.
rue du Grenier 41 L . 17468

Â
nnitrliin faute d'emploi, un
ICUUl C, excellent violon ».4,

avec lutrin. 17163
S'ad. an bnr. de l'clmpartial»
PhflPPPttp d'enfant , nresque ueu-
VJUallCltC ve, est à" vendre. —
S'adresser rue de la Chapelle 9,
au 2me élage. à canche. 17150

A VPnriPP PO tager a S *z (3
ICUUl C feux), avec table

(fr. 25.—). — S'adresser rue Léo-
pold-Robert 100. au 2me étage, à
gauche. 

^^^^^ 
17154

A VPnflPP d'occasion un grand
ICUUlC Ht à 2 places , noyer,

ciré, à l'état de neuf. — S'adres-
ser chez M. Louis Brandt , rue des
Granges 12. 17516

A nonriPP un lil de ter blanc (a
tt ICUUl C places) une machine
à arrondir; le tout en bon état.
— S'adresser au bureau de l'Im-
partial ». 17338
Plainftn à vendre. — S'adres-
Ulall UU 89r au Bureau de I'IM-
PARTIAL . 17:144
n_ i_>9cinn l A vendre chambre a
UUl. ttûlUU I manger (style moder-
ne), divan, petits meubles fantai-
sies, lustre de salle à manger (3
feux), le tout très bien conserve.
— Offres écrites à Case Postale
10434. 1783H

Impressions Douleurs-cXS

«v Le DECCA est lUftl *j GRAND CHOIX de
des Gramophones portants "ma lif|lM|AIIIIAiy _F€

C'est uu appareil Anglais mais avec < |B ___ V /-* i 1 WW Wr d'w \W X m  B m Ê
un mouvement de fabrication Suisse. | 

^w m* ™ * — ^^ m mm ** * m ** %M

nu mi— W _a l¥IT_r_P M _a_P>tf ¦¦__*¦ _ r_ i_ ia_ a > de fabrication suisse, fabrication française, fabrication
SS ^^ B r lll l  | Il 

r%| 
ll_roillll_r . anglaise, fabrication américaine et fabrication al-

a_WF 1U\» JBFLVVrl \»0\ UII11|UV lemande. - ««r Venez et comparez.
il n'a pas son pareil , car il est construit sur un pri ncipe tout ( < _iw..r . . _ _
à fai t nouveau. - Prix couran t envoyé franco sur demande. S W%m .M ____>¦• _________ ~ D0IX S0Ii '*'a'"e * ™oxVenez |,écour Magasin de Mm Witscbi-Bengoerel I II t W 1D\ ï SSÏÏSï î srâm%eIT"

22 Léopold Robert 22 Prix très avantageux 
 ̂

aVWI|IIUll Odéon - etc. etc. etc. IMOS

WITSCHI - BENGUEREL - Chaux de Fonds
«

Nous liquidons ovec un rubuis de 30 °|o ]
une grande partie de nos stocks i étoffes pour vêtements pour messieurs! Dames et Enfants. Livraison directement aux particuliers . On accepte 1

de la laine de moutons et articles de laine tricotés. — Demandez échantillons et prix courant. JH-5838-B. 1524'» i
FABRIQUE DE DRAPS JF. REINHARD ék Cie. WAMGEM ». AAV& È

Hp AUTOMOBILES

la voiture en vogue 10 HP 12-14 HP
Torpédos. Conduite intérieure. Voitures «Tous les temps».

Le torpédo luxe 10 HP P-îSM-N i?467
4-5 places, freins sur 4 roues, compteur, montre, siège régla-
ble, cinquième roue garnie, éclairage d'après le nouveau code
de route français, revient au change Km. tffetffejffe^fïlactuel environ, rendu ici . . . .  91. &_PW9_VQ_P

AGENCE EXCLUSIVE:

ALFRED MORIN
Clos Brociiel Neuchatel Teiepii. SQ8

Parc Occlimatatian
aux GENEVETS-SDR-COFFRHHE

Un des plas jolis bots de promenade est sans contredit
une visite au Parc d'Acclimation aux Geneveys-sur-Coffrane.

Plus de 60 Animaux, tels que : Dromadaire, Zèbres, Lamas,
Blaireaux , Marmottes. Sangliers, Autruches , etc. etc. Grand Jardin
Botanique et Alpin. Plus de 200 Pontes. Faisans, Cygnes ,
Canards, etc. etc. — Ouvert tons les jours, y compris le Dimanche,

depuis 8 à 18 heures 
La finance d'entrée est de 60 ct. pour les grandes personnes et

30 pour les enfants, pour aider à l'entretien des animaux. 17456

S VENEZ VOIR nos *

POTAGERS ECHO
1 à CHARBON ou COMBINÉS
p LA FABRICATION en est TOUJOURS SOIGNÉE

I POTAGERS A GAZ
i SOLEURE, nouveaux MODÈLES g

I WaSSDDvBT FRIPES
tt Rue clu Proflrës 1 1701-- JfV /

I Brasserie du Saumon I
I EPEK - CONCERT - VARIETES ¦

I Grands Concerts I
;ït̂ j donnés par lo renommé professeur d'accordéon gSS

\J Jacques ROSSI ||
- **H H^TMIRinik'orte chanteuse dans £S_
M I*il*Di*inF — son répertoire — >*

I Balandar, Comique mu I
^

rv Se recommande, Veuve Léon RICHARD. 1S

Dentelles M Fuseaux
M116 Suzanne DELACHAUX, Professeur

ancienne élève de l'Institut de Dentelles H. H. de JUILLIESN .
reprend ses Conrs et Leçons privées, pour Adultes et Enfants,

' . à partir du 35 Septembre ——
Fournitnres et exécutions de travaux en dentelles et

broderies. — Renseignements et inscriptions : 17448
45, Rue Nnma Droz. 45, au deuxième étage.

j Immeubles à NencMtel |
et environs¦ ¦

¦ Villas en tous genres - Maisons locatives avec S
ï jardin - Maisons avec petit rural - Petites jj
| Maisons - Immeubles de rapport. iy SSô ï

[ Liste gratuite à l'Agence Romande f
S Vente d'immeubles, Place Purry 1, Neuchâte! S

I 42 Rue du Parc 42 - La Chaux-de-Fonds j
" ¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ M ¦ *"

Jeiixde iamilles.to .̂£

rallc Suzaniie BrcfiiUcnrfl
Rue E<é«»B»«»I«a R«»l»«3_r__[ 58

Enseignement du Piano d'après la Méthode de M. le Professeur
ITURBI, du Conservatoire de Genève. 17431

Stf A la même adresse, LEÇONS d'A N G L A I S

LE CLOU DE LA SAISON est la «rosse cigarette plaquée

dont le mélange exquis et le papier de premier choix font la
Marque des connaisseurs ! !

Fr. 1.25 rtM g*°* 25 pièces l
¦!¦¦¦ ¦¦ I llll 11. IIII.--I... M lll .11 __HI 

MPSlf MAISON SPéCIALE DE ^ NaŜ I'Mm CONFECTIONS POUR DAMES l|l|k
mêS EXPOSITION DE NOUVEAUTES Wjm

f̂i MANTEAUX mi-saison^p f

^  ̂COSTUMES j|§|:
JP^̂ ^̂ ^̂ ^  ̂

I/QJ Rue Neuve 1 ^ 
j^'̂ mÊ^m^m
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EN S U I S S E

(Correspondance particulière de l'almparliai»)

(Suite et fin)

Enfin le fl ux indiqué par le sévère contrôleur
des cartes d'indemtité, put pénétrer dans une
troisième salle, assez exiguë, qui, en une mi-
nute, était pleine à craquer. Les auditeurs des
derniers rangs, écrasés, compressés, haletants
dans la pièce surchauffée par tant d'humanités
sex<rées, auraient donné leur royaume pour un
escabeau car, si grands qm'ils fussent ils ne
voyaient rien et n'entendaient qu 'une voix invi-
sible, semblant venir d'un angle, et, qui répé-
tait à intervalles égaux .d'un ton placide et sa-
tisfait : voilà : Les heureux mortels placés au
premier rang pouvaient contempler la robuste
stature de rémanent homme d'Etat. Le cheveu
dru, planté bas sur un front têtu, le grand Lyon-
nais n'a rien de la morbidesse d'un aristocrate
dégénéré. Son allure est tout le contraire de
mièvre et son apparente indolence a quelque
chose de relâché, de « fmenfoutiste ». Mais , cer-
tains gestes, précis, nets, quelques regards sin-
gulièrement acérés, montrent que cette noncha-
lance n'est que le repos du lutteur.

M. Mac Donald, au contraire a, sauf à quel-
ques moments de son" discours, l'air 'très doux,
très aimable, un peu effacé même. Cheveux d'un
gris d'argent, assez long, moustache tombante,
la figure sillonnée de . petites rides, le Premier
anglais porte un costume gris, dont certes les
Genevois n'ont pas ̂ u l'étrenne et semble quel-
que savant spécialisé dans une scîence un peu
compliqué : la cristallographie par exemple,
ou J'étudie du sanscrit. En fait, la science à la-
quelle il s'est donné est encore plus difficile et
l'on comprend son front soucieux.

La voix est claire, un peu haute, et les gestes,
chose rare chez un Anglo-Saxon, ont une vi-
vacité toute latine. En discourant il ponctue ses
phrases en frappant violemment avec le dos de
la main droite dans la paume de la main gau-
che, comme pour donner, plus de force et de dé-
cision à ses propos. On dirait qu'il enfonce des
clous.

Autant qu'on en peut juger, la caractéristique
de ces deux hommes si dissemblables doit être
la bonté, mais une bonté un .peu timide, cachée
sous des dehors rudes.

Telle est, très grossièrement esquissée, la sfr-
houette des deux grandis protagonistes de ces
débats d'où doit sortir la paix définitive du mon-
de. Un tout petit détail, pour terminer, qui ca-
ractérise bien M. Mac Donald. Jeudi à 13 heu-
res, après ! la séance remplie par le discours du
premier ministre et sa.tradu ction, la .foule atten-
dait avec impatience, devant l'hôtel, la sortie du
grand orateur. Une longue colonne d'autos
stationnait jusque dans les rues avoisinantes. En
demi-cercle, les photographes avaient leurs ap-
pareils braqués.

Et voici que d'un pas agile, un homme en cos-
tume guis, chapeau mou brun, les mains vides,
franchit la haie des curieux. Il avait déjà passé
quand les photographes se retournèrent. Ils ne
purent que lé voir S'éloigner, svelte, menu, es-corté d'un de ses compatriotes et. à quatre pas,
d'un grand diable d'agent de sûreté, chapeau me-
lon sur la nuque, qui scrutait les environs et lespassants d'un œil méfiant.

Fait caractéristique : tout en semblant mar-cher d'une tranquille allure de promenade, M.Mac Donald mène un tel train que, pour le sui-vre, les plus longues j ambes s'essoufflent, si l'onose dire.
Beaucoup de besogne sans en avoir Fair.

.__ R. dfE.

ûirii» Mâittise
Au Locle. — L'automne ©st déjà notre hôte.

De notre corresp ondant du Locle :
Le mois d'Août ne nous a guère laissé un bon

souvenir, pluvieux, maussade et froid , il afait ignoblement mentir les cannicules de chaude
et agréable renommée. D'dnnombrables projets
furent détruits et ont été emportés par les bour-
rasques ; les enfants furent presque heureux de
recommencer les classes, avec le secret espoir
que les prochaines vacances d'automne leur se-ront plus propices. De nombreuses kermesses et
fêtes champêtes organisées par nos sociétés lo-
cales furent renvoyées de dimanche en dimanche
et ont eu lieu , pour finir , dans les locaux de la
ville.

Les j ardinier s ont déj à procédé à la taille des
arbres du square situé près de l'Hôtel des Trois
Rois. U y a eu (immédiatement protestation de la
part d'une partie du public, estimant qu'il était
prématuré de faire ce travail avant que les feuil-
les ne tombent d'elles-mêmes, ce à quoi l'autre
partie de la population répond qu'il est préféra-
ble de pouvoir j ouir des rayons du soleàl et qu 'à
cette saison les bancs n'ont plus besoin d'être
ombragés. Chaque partie a parfaitement raison
et les arguments d'esthétique et d'hygiène qu'el-
les avancent à l'appui de leur thèse peuvent être
logiquement soutenus ; il n'en demeure toutefois
pas moins vrai qu'il est cruel de mutiler les ar-
rhes et qu 'à cette époque de l'année un j ardin dont
les arbres sont ébranchés et effeuillés opère sur
nos sens une douloureuse impression.

Qii les ns s irew
Hasard et pittoresque

On a lu, au début du mois dfaoût, dans les
journaux, ce télégramme daté de tRome :

« Une pluie de papillons a causé hier 4 août,
du retard aux trains dans la province d'Ornbrie.
Cette avalanche inattendue a en outre, interrom-
pu sur les routes le passage des automobiles et a
fortement importuné les promeneurs. Une véri-
table armée de papillons blancs couvraient la
campagne comme un manteau de neige. Deux
trains près d .Assise ont été contraints de stopper
pendant plusieurs heures, les insectes couvrant
les signaux et rendant impossible aux mécani-
ciens la conduite de leur machine. Une pluie
torrentielle qmi tomba pendant l'après-midi net-
toya les routes de tous les papillons. »

Voilà ce qu'on peut appeler une information
d'été.' Ces sortes de télégrammes n'apparaissent
dans les j ournaux que: pendant les vacances estiP
•vailles, lorsque la copie chôme un peu, en dépit
des conférences internationales et des luttes Spé^
culatives entre la livre, le dollar et le franc. Et
puis, en hiver, il n'y a pas de papillons, de sau-
terelles, de cigales et d'insectes humoristiques.

En hiver, quand un train nie peut pas pour-
suivre sa marche régulière, c'est qu'il est bloqué
par la neige ou arrêté par des inondations. Pen-
dant la .guerre , il m'est arrivé une fois de quitter
la Riviera ensoleillée un soir, pensant bien être
te lendemain sans encombre à Paris. A quel-
ques kilomètres de Montôlimar, arrêt subit. On
nous dit en premier lieu qu'il y a un train de-
vant nous, puis que ce premier train et le nôtre
sont obligés de stationnea- en raison dpune chute
de neige un peu plus au nord ; la voie est obs-
truée, il faut la libérer de l'obstacle. On nous ra-
mena à Montélimar où nous demeurâmes un jour
et demi, avec l'espoir persistant dé toujours re-
partir dans dix minutes. Ces incidents, qui peu-
vent aisément se changer en accidents ne sont
pas rares dans les pays où la neige abonde. Je
cite cette anecdote, parce qu'elle eut pour théâ-
tre la partie méridionale de la France où de
tels événements ne sont pas communs.

Par contre, c'est touj ours dans les pays du
sud de l'Europe que les trains sont arrêtés par
des bestioles narquoises. C'est près de Toulouse,
j e crois, il y a deux ans, un train fut obligé de
stopper parce que la machine patinait sur une
bouillie de sauterelles intempestives. Ses choses-
là arrivent assez fréquemment en Espagne, en
Italie et en Algérie.

Mais il y a des contrées où on a des notions
plus extraordinaires. Deux fois en Indo-Chine,
pour ma part, j'ai eu des expériences que l'on
ne saurait avoir lorsqu'on voyage entre Paris et
Asnières. Une fois, notre train, dans le Sud-An-
nom, sur la ligne Saïgon Phantiet. s'arrêta après
de vains sifflets stridents. C'était une femme en
prière sut la voie ferrée qui causait notre arrêt
non prévu. Elle, avait allumé des bâtonnets odo-
riférants et s'était abîmée en une profonde mé-
ditation. Son mari était mort à cet endroit pré-
cis lors de la construction de la ligne. Inutile d'a-
j outer que la circulation fut, cette fois-là, ra-
pidement rétablie.

Il n'en fut pas ainsi lors de ma seconde aven-
ture qui advint sur cette même ligne. Nous fû-mes, cette fois-là, condamnés à une attente beau-
coup plus longue. Le train venant en sens in-
verse avait temporané un éléphant sauvage qui
avait brusquement j ailli de la forêt vierge. L'élé-
phant avait été tué, la locomotive du train s'é-
tait renversée. Vous pensez bien que sur une
voie ferrée qui est tracée en pleine brousse, les
moyens d'action ne sont pas nombreux et immé-
diats, les petites gares intermédiaires ne possé-
daient pas de grues suffisantes, il fallait atten-
dre du secours de Saïgon afin d'enlever le corps
énorme du pachyderme et enfin de relever la lo-
comotive. Nous eûmes tout le loisir, mes compa-
gnons et moi, de charmer notre attente forcéepar l'organisation d'une chasse, dont les heureux
résultats devaient nous empêcher d'avoir recours

à notre stock peu tentant de boîtes de conser-
ves. Nous pûmes enrichir un ordinaire vraiment
trop ordinaire, de quelques bons faisans qui nous
parurent délectables. Mais que notre breuvage
vderge de glace, nous fit regretter les orangea-
des, les cocktails et le Champagne frappé de Saï-
gon !
• Suj et de devoirs de vacances pour les écoliers
oisifs dans leurs villégiatures :

« Raconter les pittoresques arrêts forcés que
vous avez supportés en chemin de fer ». Je suis
sûr que si j e demandais à mes jeunes lecteurs
de m'envoyer leur narration, j'en lirais quelques-
unes présentant un réel intérêt. Puis, une autre
fois, on remplacerait le chemin de fer par l'auto.

Tout le monde n'a pas été dans l'incapacité
de continuer sa route à cause des papillons blancs,
des sauterelles, des chenilles, d'un éléphant ou
d'une vieille femme anamite en prière.

En vérité, je vous le dis, on a tort,, dans les
écoles et les lycées, de négliger l'aventure et le
pittoresque.

Paul-Louis HERVIER.

Soignons la qualité I
On nous écrit de milieux renseignés :
Le correspondant de Berne du « Journal de

Genève » a publié récemment dans ce journal
un article sur «La qualité ». Il constate avec
satisfaction la reprise réj ouissante de l'industrie
hôtelière, malgré une concurrence étrangère fa-
vorisée par le change; Cette reprise est due. se-
lon lui,, à îa qualité et au confort qu'offre Hô-
tellerie suisse à ses hôtes. H déplore en même
temps que certains fabricants de montres aient
oublié que c'était à la qualité des produits de
l'industrie horlogère suisse que celle-ci devait
d'avoir pu gagner petit à petit les marchés du
monde entier et de s'imposer à la clientèle.

Il est certain que c'est grâce aux bases tech-
niques sérieuses et à la précision de la fabrica-
tion que notre industrie horlogère s'est dévelop-
pée et qu'elle est devenue une de nos principales
industries d'exportation. Partout la montre suis-
se avait la réputation d'être un instrument de
bonne qualité, qui se distinguait facilement des
montres de pacotille d'origine étrangère. Mal-.
heureusement, la guerre et la crise qui l'a sui-
vie, ont amené une partie de nos fabricants à
lancer sur le marché des articles bon marché
qui, en raison même de leur prix de revient très
bas, ne peuvent ni marquer l'heure exactement
ni la conserver. Ces articles Vendus sous le nom
de « 'montres suisses » n'ont pas tardé à jeter
le discrédit sur toute notre fabrication, tant et si
bien que certains marchés importants, comme
celui des Etat-Unis, sont sérieusement compro-
mis et que la « Swiss Watch » a perdu son bon
renom.

Depuis de nombreuses années, les diverses
associations de fabricants d'horlogerie ont dis-
cuté au.suj et de la création d'une marque de
garantie dont seraient revêtues les montres de
qualité. Ces proj ets n'ont toutefois pas abouti
en raison de difficultés d'ordre pratique de toute
nature. Il a fallu que des groupements d'impor-
tateurs étrangers, en présence de la situation
que nous venons de décrire, étudient ou décident
la création de marques destinées à permettre au
public la distinction entre une bonne montre et
un arteile ' de camelotte, pour que nos organisa-
tions horlogères suisses reprennent le problème
et cherchent enfin à lui donner une solution pra-
tique.

Un projet forme] est à T examen auprès de la
Fédération des Associatioms suisses dte fabri-

cants d'horlogerie, projet qui prévoit la création
d'une marque de qualité suisse. Cette marque
serait apposée sur toutes les montres et mouve-
ments de montres construits et terminés soi-
gneusement et dont le réglage ne donnerait pas
un écart supérieur à une minute en 24 heures
pour les grandes pièces et deux minutes pour
les petites pièces. Le contrôle serait fait par
des vérificateurs assermentés, surveillés et «sur-
contrôlés » par les buraux officiels de contrôle
de la marche des montres qui existent à Genève,
Bienne, La Chaux-de-Fonds, Le Locle et St-
Imier, et d'autres éventuellement à créer.

La marque consisterait en un poinçon apposé
sur le mouvement et un timbre-test. Tous deux,
grâce à un numéro matricule, permettraient tou-
j ours de connaître le fabricant et de le retrouver
en cas dé mal façon. D'autre part, le public qui
ne peut distinguer, lors de l'achat, une bonne
montre d'une mauvaise, serait guidé dans son
choix par le poinçon et le timbre-test.

Cette marque serait soutenue- par une publi-
cité intense sur les principaux marchés étran-
gers.

Il paraît certain que ce projet garantirait au
public, achetant la montre de marque, qu'il a
acquis un obj et de valeur, de plus, cette façon
de procéder contribuerait à faire regagner à
l'horlogerie suisse le bon renom qu'elle avait et
qui' a fait son succès.

On a dit et répété que l'industrie d'un pays
comme le nôtre, qui n'a pas de matières premier
res et qui ne dispose pas de débouchés directs
sur la mer, ne peut, sur le terrain éconorrËqué,
lutter avec quelque chance de succès que par la
perfection de ses produits, due à une main-
d'œuvre spécialisée et bien préparée. C'est seu-
lement en tendant à produire régulièrement des
marchandises de qualité et non des articles en
masse, que l'industrie horlogère suisse a des
chances d'assurer à la fois son existence d'une
façon permanente et la prospérité des popula-
tions qui en dépendent.

M ONT PLEIAD ES "W'MJ'W'MS'W" jJMI PELERIW
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11  Séjour d'automne merveilleux '
Centre idéal pour excursions et promenades au bord du Lac Léman p-79208-v 16491
16 hôtels de toutes les catégories. Prospectus par le Bureau officiel de renseignements. VEVEY

Chronique Jurassienne
Les Bote. — Un revenant !

La nombreuse assistance, qui, selon un jour-
nal de la région se pressait aux cérémonies du
cinquantenaire de la fanfare prévues pour le 24
août écoulé apprendra sans surprise que cette
fête champêtre fantôme aura Ueu dimanche 7
septembre avec le même programme.

L'emplacement de fête délicieusement situé à
proximité de lo route cantonale contient un pont
de danse permettant à un très grand nornbre
de couples d'y prendre ses ébats.

Puis, retenez bien ceci, la fanfare des Breu-
leux sera là et l'astre du jour cessera sa boude-
rie.

A TR AVERS L'AGrUALIT'É

Le concours des chiens sauveteurs a eu Uea ré- un noyé. On a admiré le courage, l'habileté et le
cemment à Paris. Voici le gagnant, du Champion- dévouement des braves bêtes, qui sont dirigées
not ramenant aa bord tm marmeqtm qui f igurait dans leur travail p ar  des agents de la brigade

f luv ia te  et des eaux.
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llnj oueux réveil ĵj ^
Évitez le soir les aliments indi-
gestes. Avant le coucher, une
tasse d'Ovomal t ine. aliment
riche en substances nutritives
éminemment assimilables, favo-
rise la digestion et assure -un

. sommeil réparateur. >.- ..>
ljR?i?jgL_r' *ïn veut, partout en buïtes *__M__r4
lttJpl» Tt3 dt Fr. 2.75 et 5- l/^^^^^i

__L_ —^S_ ______ ! Dr A WANDER SA BERNE ____________¦________ !

^^!4EMBRE DU JURY et HORS CONCOURS

M O I  lOCD le réputé et éminent spécialiste Ber-
• OU JtOEli , niaire de Paris, 44, Boulevard

Sébastopol. anc' No 63, s'est enfin décidé â faire visiter
régulièrement la région. JH-51064-G 15973

Son nouvel appareil breveté , grâce à de longues études
et l'adaptation de la Nouvelle pelotte à compression
souple, obtient séance tenante la réduction totale et la con-
tention parfaite des hernies les plus difficiles.

Désireux de donner aux malades une preuve immédiate,
de ce résultat, garanti d'ailleurs par écrit, et par des mil-
liers d'attestations T% /F __r**** Tl r» ______ _____>-__¦•

de clients, -l̂ *-" ^___WJL«_*2____lt_3X
invite toutes les personnes atteintes de hernies, efforts, dea,
centes, à se rendre dans les villes suivantes de 8 h. à 4 h.,
où son éminent aide fera gratuitement l'essai de ses appa-
reils, à
Le Locle. mardi 9 septembre. Hôtel des Trois Bois.
La Chaux-de-Fonds, 10 septembre Hôtel de Paris.
rVcuchàtel, 11 sept , Grand Hôtel du Lac et Bellevue.
Moudon, 12 septembre. Hôtel de la Gare.
Nyon. 13 septembres, Hôtel des Alpes.
Lausanne, les 14 et 15 septembre. Hôtel de France.
Yverdon , 16 septembre, Hôtel de Londres.
Morges. 17 septembre, Hôtel de la Couronne.
Payerne, 18 septembre. Hôtel de la Gare.
Genève. 19 septembre , Hôtel Touring et Balance..

Place Longemalle.

Nouvelle Ceinture ventrière
Grossesse, Obésité



Communauté Israélite
Les leçons d'instruction religieuse reprend ront

à partir de Dimanche 7 Septembre, à 10 heures du
matin , au Collège de l'Abeille. 17491

Café-Restant WETZEL
Rue de la Ronde 17 Téléphone 18.77
DIMANCHES

8 
SOIR CÔfClCflCS Bt BCCfStCâlfS

Pommes frites. - REPAS soignés sur commande.
Salle oour petite Société au premier étage.

FONDUE. CROITfCS.
Se recommande, Arthur FRANTZ

16560 Ancien chef de cuisine, successeur.
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L'HERMINE
Ex-Fourreur des pre-

mières Maisons de Paris.

I Spécialiste I

Ronsndcni m
Fourrures garanties

aucune concurrence

• Mii/m Léopold Robert 28 - 21» Etage I
ilwT Téléphone 200;! I
«* LA CHAUX DE-FONDS 1
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MAISON DU PEUPLE
(Grande Salle du §ercle §uvrier

Samedi f» Septembre
dès 3 beures après-midi

Grand floteh an Loto
(Pains €¦« sucre )

"¦« toéar de l'Ameublement des nouveau), locaux
Tous les membres du Cercle avec leurs familles, sont

nvitès à y assister. 17365S
A cette occasion, le Cercle sora ouvert au public !

Hôtel ic la Poste
_—_ m —i  ̂

... ¦—-¦

TOUS LES JOURS

CONCERT
par les 17018

frères DROIilNGER accordéonistes

Wû _____ H Mercredi 10 et Jeudi 11 Septembre, à 20 beures à la lu

H 1 1 Croix-Bleue B
1 wmi liées de M MM ', Chansons EUES I
¦ I HR nHB Poème de IVoémi Soutter Sg
H _____ B Adaptation .musicale de Emile Lauber Pp
»i tm BBrB Interprètes : Mme Lily Pommier, professeur de diction à Gêné- &flî
SS] MML—! M ve; Mlle Madeleine Seinet. cantatrice à Neucbâtel ; Mme Eveil- M
55 H M ne Mat''e- Prof - Qe chant à Neucbâtel ; Mme Gret-Rumbll. ean- BE
_H _¦ __¦ tatr 'ce a Zurich ; M. Emanuel Barblan, prof, de chant à Lau- ma
1*8 _________^^-9_____ sanne- Au piano : M. Emile Lauber. H
1p. JHB H Tickets de contrôle à SO ct. (exceptionnellement) distribués lun- gjp
Si ¦*»™ *»¦¦¦ dis  Septembre, de 18 à 19 heures, à la Croix-Bleue. 17505 JH
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UM NUMÉRO SENSATIONNEL A

l'ASÏOWlA
les Sœurs DOIL—— dans leurs danses futuristes i ¦ i
SAMEDI - DIMANCHE - LUNDI

Vu l'importance de ce nuinéro 17525
M l'augmentation sera de O.SO g

ENTRÉE LIBRE Orchestre CALLIGARI

JEUDI: Danse ESEUTHOEDr
WÊBBBaKo&mmBBimmm

M % aux Parents
M. Max Scheimbet, prof., organise un Cours de

Solfège et de théorie musicale, à l'usage des enfants de-
écoles. Ce Cours comprendra 10 leçons et commencera
mercredi 24 septembre, pour se continuer ensuite
tous les mercredis, de 2 h. à 4 h. Prix du cours : Fr. 10.-.
— Renseignements et inscriptions, rue Léopold-Ro-
bert 42, au Sme étage. 17433

Ul Q
Les sirops les plus purs Q .g

les plus  sains el' les g
plus riches sont : à

Les sirops defruits.mapque Wandep *
pur Jus de f r u i t s  et smre

la meilleure boisson pendant l'été
i U maison tt pouf .mporf ..

La marque Mander" signifie première qua/itt.
Sine def eammei, Sieep de autres. Srop des/vailles, &'np def naa

Exige! partout le, Marque Waitder.Beme".

¦ Ecole de Danse TRINCA 9
M AU "SP1ENDID " - m
1 ^fe/!W8ft Cours d'Enfants |
9 Touest Jeûd1L*dl8 Cours de Débutants M
£VHj On accepte encore dea inscriptions §K
giB pour Cours privés par groupes ~Qk
¦B Tous les Dimanches Démonstrations de Danses. K

jH^n_____5B__Mn____________MM__H *-*S^ _̂_P̂ ^̂ _T^̂ _̂^̂ «̂ * l̂ ¦ i a»
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ê TECHNICUM
Section fe IJllf tm

Les Cours suivants, pour l'enseignement général des
Arts du dessin, recommenceront le Lundi 8 septembre.
Dessin artistique, lundi , vendredi de 20 à 22 heures
Composition décorative, mercredi et vendredi

de 20 à 22 heures
Modelage, jeudi de 20 à 22 heures

Dessin professionnel pour adultes, lundi , mardi,
vendredi , de 20 à 22 heures

Classes de jeunes filles et Classes de dames
BIBLIOTHÈQUE 17515

salle de lecture le lundi , de 20 à 22 heures

Eill III DillME
t lll MME à lIH

Rond Point du Crêt 1SST du 6 au 15 Septembre
SUR LA PLACE DE FETE :

Grande CANTINE pour 2500 personnes.
Chaque jour Banquets à prix fixe. - Service à la
carte. - Consommations de 1er choix. Mets
froids. - Tea Room des mieux assortis. Glaces,
Pâtisserie , avec Concert chaque après-midi. Chaque soir .
Illumination des Massifs et Divertissements à
la Cantine. P-2516-N 17464

Se recommandent : LES CANTINIERS.

Menus de luxe et ordinaire.. Imprimerie COURVOISIER
Exécution rapide et Livraison à prix modérés.

mil im i.i l ui BB i i i i

¦ 11 IïÏ BWB ii jm Biii ¦

Dès le 1er Septembre

te Docteur M. DARDEL
reçoit à la Rue de l'Hôpital
2, Entresol IVEPCHATEL
Maladies nerveuses, dépres-
sions, névralgies, sciatiques

Consultations : lundi, mercredi
et samedi à 14 h. - Pour rendez-
vous téléphoner au N* 45 à Saint
Biaise. P-2468-N 17080

Dr. KRETZCHMAR
Maladies dea yeux
ABSENT
du 31 Août ai) 14 Septembre
Promenade Noire 3, Neuchatel

V /
¦F. z .  788 N. , 17249

Masseur -Pédicnre
diplômé

Pose de ïentouses d«XrB
Massages vibratoires et foehn

ALBERT PERRET
Se rend A domicile

Numa-Droz 31 — Téléphone 7.08
Reçoit de 1 à 4 beures. 3745

Soins des pieds
Opère sans douleurs on-

gles Incarnés, Cors. Duril-
lons, Oignons, Oeils de Perdrix.
Produits spéciaux inoffensifs
et garantis contre la transpi-
ration , fait disparaître l'odeur et
brûlures. 12527
Attestations à disposition

Marcel Bourquin
Pédicure diplômé

Léopold-Robert 55 Téiép. 19.54
Se rend à domicile

faire-part MUjggjggfcg

Bullet de la Gare
LA PERRIÈRE
Tous les SAMEDIS

Sonper anx tripes
RESTAURATION chaude et froide

à toute heure
Bonne cuisine. PRIX MODÉRÉS
VINS de 1"* marques

Téléphone 7
Se recommande, 17503

M. Jules Gainer-Wyler.

mr GMNOPHONES
de fabrication
Suisse

Française
_̂^-i__.e,lja.i__jo

m m érloaino
A TlwTt.nt.rtf,

HT DISQUE3S
ZiaVoix d© son _n_X&lt__~o

3Er»«.X\L«->_E3l__.C>X-.
03reZX_LOX_LCt,
Odèon
Vox
Star

<3-_ra.Z3_I.C_»'E9-__L03__.
___3zru_i_LS-W77-ol__.

Immense choix au Magasin de Musique
Wifschi-Denguerel - Cbanx-de Fonds
93, Léopold-Robert . iis. téléphone 30Î5

€cole Internationale îe langues
Rue Léopold-Robert 33 — Sine étage 1734C

Anglais - Français - Espagnol - Italien - Allemand
Langues Scandinaves. Russe. Professeurs de tout I" ord re.
Traductions. Correspondances commerciales.

Méthode unique pour apprendre les langues vite et a fond
Cours de sténo-dactylographie et de comptabilité

Demandez Prospectus. . . Ouvert tous les après-midis et soin

Aiguilles
mécanicien, aide>mécanicien. découpeuses. finîsseu»

ses, sont demandés. On sorl aussi certains travaux à domi-
cile. — S'adresser Usine Fturij, Sarouge»genè"e. 17472

Journaux de modes
Vente Librairie-Papeterie COURVOISIER "W

. Personne sérieuse, instruite et disposant d'un cer-
tain capital , cherche 17308

Association ou Gérance
d'un-bon magasin. — Ecrire 'sous chiffres P. S2407 C.,
à Publicitas, l.a Chaux-de-Fonds.

AU PROGRÈS
Xa Çraride Spécialité de Confections pour J) atijes et fillettes

Immense assoriimeni en
(t& *\Cîtlim£k^ Taillai If» ©^MiTOllMEtl»©wOolUnlvO 1 CIIIICIII mmwwmm&w m̂

TOUS LES GENRES TOUS LES PRIX

Blouses de soie - Blouses de fricot ¦ Blouses de lainage
VOIR NOS ÉTALAGES *»



L'actualité suisse
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Les déclarations de II. Herriot
à la Société des Nations

GENEVE. 6. — A la séance plénière de ven-
dredi matin, on remarque la même affluence que
la veille, des délégués et du public

Avant la séance, le .président du Conseil fran-
çais a exposé à ses collaborateurs de la déléga-
tion française les grandes lignes du discours
qu 'il va prononcer. Il prend place au banc de la
délégation française, à la droite de M. Léon
Bourgeois.

Il est dix heures trente-cinq lorsque M. Motta
déclare la séance ouverte. Il donne immédiate-
ment la parole au premier délégué de la France.
La salle et les galeries, debout, acclament le
chef du gouvernement français.

D'une voix forte, bien timbrée, le geste sobre,
M. Herriot parle au milieu d'un silence absolu.
Il apporte à rassemblée le salut de la Firance.
Celle-ci veut sincèrement la paix. Elle réclame
le droit de vivre tranquille dans le travail et
dans l'honneur. LES PETITS ETATS, DIT-IL,
ONT DROIT AUX MEMES EGARDS QUE
LES PLUS VASTES (APPLAUDISSEMENTS).
LA FRANCE OFFRE A LA CAUSE DE LA
PAIX TOUT SON CONCOURS. ELLE A TROP
SOUFFERT DE LA GUERRE POUR NE PAS
SOUHAITER LA FIN DE CETTE BARBARIE.

M. Herriot considère que l'objection la plus
forte con tre le projet d'assistance mutuelle est
celé qui traite de la difficulté de définir l'agres-
seur. AUSSI LA FRANCE EST-ELLE HEU-
REUSE DE VOIR LA GRANDE-BRETAGNE
APPORTER SON APPUI A L'IDEE DE L'AR-
BITRAGE. SUIVANT ELLE L'AGRESSEUR
SERAIT CELUI OUI REPUDIERAIT L'ARBI-
TRAGE (applaudissements). La France est ré-
solument favorable à toutes les mesures relati-
ves au contrôle des armements et des muni-
dons. Elle ne s'oppose nullement à la clause obli-
gatoire de l'arbitrage, et, ici encore B faut le
travail des commissions et un examen appro-
fondi.

Pour la France : sécurité, désarmement, arbi-
trage, sont solidaires. IL FAUT QUE L'ARBI-
TRAGE SOIT UN ACTE DE BONNE FOI. UNE
CONFERENCE GENERALE DU DESARME-
MENT SERAIT VOUEE A L'ECHEC SI ELLE
N'ETAIT PAS TRES SOIGNEUSEMENT PRE-
PAREE.

En ce qui concerne l'Allemagne, dit M. Her-
riot, nous avons combattu en elle le militarisme
destructeur. Nous n'avons jamais désiré la mi-
sère du peuple allemand. LA FRANCE NE CON-
NAIT PAS LA HAINE. ELLE SOUHAITE SIN-
CEREMENT LA PACIFICATION ET ELLE
EST POUR LA PAIX ET LA CONCILIATION
AVEC TOUS LES ETATS.

M. Herriot termine en disant : arbitrage, sé-
curité, désarmement, ce sont les trois colonnes
maîtresses du temple que vous êtes appelés â
bâtir. Pour cette oeuvre commune, la France
vous offre tout ce qu'elle a de raison et de cœur.
Elle vous tend ses mains fraternelles.

En descendant de la tribune, M. Herriot est
l'obj et de longues ovations. Il reprend place à
son banc, où il est entouré et félicité. Les ap-
plaudissements continuant, M. Herriot se lève et
salue l'assemblée.

M. Mac Donald suit avec une vive attention la
traduction en anglais du discours die M. Herriot
et applaudit à plusieurs reprises.

Le président donne ensuite la parole à M. Sa-
landra. premier délégué de l'Italie, également
accueilli par des applaudissements. II déclare
que les sentiments exprimés par les délégués de
la France et de l'Angleterre rencontrent toute la
sympathie de l'Italie, qui s'associera de grand
cœur aux efforts faits pour assurer le maintien
de la paix entre les nations. M. Salandra parle
ensuite du rôle de l'Italie dans la guerre.

Deux bons marcheurs
BERNE, 6. — (Resp.). — Le fameux marcheur

d'endurance Jean Linder, de Zurich, vainqueur
dans la catégorie des concurrents âgés de plus
de 40 ans (il en a 46) de presque tous les con-
cours de marche suisses, ces dernières années,
mesurera, samedi et dimanche , 6 et 7 courant ,
ses forces, sur le parcours Zurich-Lausanne, avec
un excellent marcheur de 21 ans, M. Auguste
Gerster, de Rumlang, Zurich. Départ .de Zurich
samedi matin à 7 heures 30 ; arrivée probable à
Lausanne dimanche dès 2 heures de l'ap rès-midi
(but : Promenade derrière Bourg). Distance to-
tale à parcourir à pied, 218 kilomètres; durée
probable de la marche : environ 30 heures.

Relations commerciales anglo-suisses
BERNE, 6. — (Resp.). — L'importation de

marchandises anglaises en Suisse se montait à
116 millions en 1912 pour progresser à fr. 320
million s en 1923. Ces quantités représentent le
14 pour cent de l'importation totale de la Suisse.
L'exportation de marchandises suisses en Angle-
terre était de 200 million s en 1913 et a passé
l'année dernière à 600 millions, ce qui représente
le 28 pour cent de toute l'exportation suisse.
Tout porte à croire que le commerce anglo-suis-
se augmentera encore à mesure que la situation
économique générale redeviendra normale, dé-
clare le chef de la division du commerce au Dr-
partement fédéral de l'Economie publique, M. le
Dr Wetter.

Congrès du parti socialiste
BALE, 6. — Vendredi soir, le congrès du

parti socialiste suisse s'est réuni dans l'immeu-
ble de l'Union suisse des sociétés de consom-
mation , à Freiidlorf près Muttenz.

M. R&inhard (Berne) a ouvert le congrès et
déclara entre autres que le congrès du parti, à
Bâle, en 1919, avait inauguré une époque par
ses décisions relatives à l'adhésion à la troi-
sième Internationale, époque dans laquelle la
classe ouvrière a été refoulée, Auj ourd'hui, le
mouvement ouvrier s'est à nouveau renforcé.
Au cours de la fixation des tractanda, il a été
décidé de traiter la question de l'assurance vieil-
lesse et invalidité comme tractandum spécial."
La proposition de renvoyer la discussion du
programme de travail a été repoussée. Le rap?
port de gestion et les comptes de 1923 ont été
approuvés. La réduction du personnel proposée
par un délégué a été rejetée comme non-statu-
taire.

Puis on a discuté de l'incompatibilité du man-
dat de conseiller national et des postes de se-
crétaires et la proposition du représentant de
Lausanne Golay de l'agravation de l*3ncompta-
bilité a été réfutée par divers orateurs. L'af-
firmation que la fraction ne prend pas part en
bloc aux votations a été réfutée comme une
légende. Le rapport de la commission de la
presse a ensuite été approuvé.

M. Fell (Berne) demande où en est la scission
dans le parti vaudois. M. Vogel (Berne) répond
que les dissidents (Naine) n'appartiennent pas
au parti et j ie peuvent pas être appuyés. Le rap-
port de la centrale suisse d'éducation ouvrière
est également approuvé.

M. Diïbi a présenté tin bref rapport sur les or-
ganisations de j eunesses sociales démocratiques.
Celui-ci est approuvé.

M. Reithard (Zurich) complète le rapport et
souhaite que le conflit interne du parti vaudois
sera discuté au cours de la présente session. M.
Reinhardt , président du parti, fournit des rensei-
gnements sur l'état de l'affaire et déclare que le
comité central du parti a désigné une commis-
sion en vue de l'exécution de la votation géné-
rale. La scission pourrait être solutionnée si Foin
mettait de côté certains intérêts personnels.

Le conseiller national Schmid (Ober-Entfel-
den) et le conseiller national Huggler, tous deux
membres de la commission et le second son pré-
sident, s'expliquent encore sur cette question, d|L
même que M. Jeanneret. qui exroose la physio-'
nomie des diverfrences. On insiste de toute part
afin que la scission au point de vue matériel ne
fasse pas provisoirement l'obj et de discussions
au congrès, mais que l'on attende la proposition
de la commission arbitrale et éventuellement
après celle du comité directeur du parti, pour le
prochain congrès du parti- Les délibérations ont
été mterrompues à 9 h. 15..

Trafic iMicJte dfe la fée y erie.— Des Neuchâtetois
condamnés

LAUSANNE, 6. — L'affaire du commerce il-
licite d'absinthe découverte à Lausanne au mois
de juillet dernier vient d'avoir sa solution. Ju-
les Brandt. à St-Sulpice (Neuchatel) qui a fa-
briqué et livré l'absinthe a été condamné à une
amende de fr. 1000.— Le charcutier Henri Zos-
so et ls fils Brandt , employé chez lui, sont con-
damnés chacun à une amende de fr. 500.—. Le
nommé Dubois, président du Conseil communal
de Fleurier (Neuchatel) qui transportait l'absin-
the en automobile et le chauffeur. Bigler sont
condamnés chacun à une amende de fr. 200.—.
Chacun des acheteurs d'absinthe à Lausanne est
condamné à une amende de fr. 20.— par litre
d'absinthe acheté.

Ciironipe nenchâteloise
Nos carabiniers en campagne.

On nous écrit :
Le bataillon de carabiniers entré en service

lundi est une unité dans laquelle sont frater-
nellement unis les contingents neuchâtelois et
jurassiens, pour la dernière fois d'ailleurs.'
Longtemps constitué par des soldats d'élite, sé-
lectionnés dans les écoles d'infanterie, le ba-
taillon de carabiniers distinguait ses hommes
par un uniforme particulier et pittoresque, que
les tendances égalisatrices finirent par faire res-
sembler en tous points à la tenue de l'armée
entière, sauf la couleur verte des tuniques et les
parements noirs. La sélection d'antan ne s'opé-
rait plus, le recrutement était effectué comme
celui des compagnies de fusiliers, et quand vint
l'uniforme gris-vert, rien ne distingua plus le
carabinier du simple fantassin, sinon la bande
verte de la manche.

H avait été sérieusement question de sup-
primer les carbinîers neuchâtelois en 1914-1915,
et n'avait été la vigoureuse protestation des an-
ciens, la nivellation eût été chose faite. On ar-
rangea les choses en versant à ce bataillon les
unités neuchàteloises du bataillon de fusiliers
90, et c'est aujourd'hui un corps hétéroclite que
celui des carabiniers, composé de six compa-
gnies de carabiniers et d'une compagnie de mi-
trailleurs, dont deux compagnies jurassiennes,
tro'-: compagnies neuchàteloises. une compagnie
genevoise.

Dès l'an prochain, le bataillon sera entière-
ment attribué au canton de Neuchatel, les cara-
biniers jurassiens constituant à eux seuls un nou-
veau bataillon. Pour la dernière fois, les compa-
gnies travaillent ensemble, de bien maigres
compagnies, il est vrai, de quelque 50 hommes
chacune, au lieu des 214 nommes réglemen-
taires.

* * *
Rassemblés à Colombier et à Bienne, nos

carabiniers ont été dirigés vers Marges, où ils
sont arrivés dans la soirée pour en repartir im-
médiatement, par la nuit la plus étoilée qui soit,
à leurs stationnements de Denens et de Bussy.
La j olie promenade que cette montée sous la
nuit noire, dans la plantureuse campagne vau-
doise sentant bon le foin, devant la féerie de
lumières de Lausanne et de la côte de Savoie.

Parvenus vers minuit à leurs cantonnements,
nos soldats ont été l'obj et de la plus sympa-
thique réception de la part de leurs Confédérés
vaudois. Dès le lendemain commençaient les
exercices d'assimilation aux méthodes nouvel-
les, nées des expériences de la guerre, combi-
nés avec des entraînements à la marche.

C'est que la semaine prochaine est consa-
crée à des manœuvres, oui se termiineront le
tt septembre par un défilé entre Echaîlens et
Villars-le-Terroir, après de rudes marches des
unités engagées. II est à prévo% que ce défilé,
auquel assisteront plusieurs officiers étrangers,
attirera un public nombreucc.

Nos carabiniers rentreront le 13 septembre,
immédiatement remplacés par le rétament neu-
châtelois qui en reprendra le matériel.
Pas de cortège des vendanges à Neucbâtel.

Dans une de ses dernières séances, le comité
de l'association des sociétés locales, après avoir
pris l'avis des sociétés membres de l'association,
a décidé de ne pas organiser , cette année-ci, le
traditionnel cortège des vendanges. L'exposi-
tion d'horticulture qui s'ouvrire, comme os. le
sait, le samedi 6 septembre, et les j our-
nées cantonales pour la lutte contre la tubercu-
lose, des 27 et 28 courant, sont autant d'obsta-
cles à une bonne préparation du cortège, d'au-
tant plus que les sociétés de la ville, membres
de l'association, prendront une part active à
l'organisation des journé es neuchàteloises.
¦_JP*G^* Le premier lot de fa Pouponnière Neu-

châteloise.
Nous apprenons que le premier lot de la Pou-

ponnière neuchâteloise, oui consistait en une
quadirilette Peugeot, a été gagné par un j eune
boucher de la place de Neuchatel établi depuis

-peu. « Croyez-vous que ça tombe bien, fit-il, en
apprenant la nouvelle. Rien ne pouvait davanta-
ge fa ciliter mon établissement et mon travail ».
Tant mieux.

Communiqués
Knock au théâtre.

Partout c'est un triomphe. Ce beau spectacle
nous est promis pour mercredi 10 septembre.

La divertissante pièce de M. Jules Romains
tient toute dans les trucs et dans les tours que
le très moderne Docteur Knook emploie pour
se créer une clientèle dans le pays où opère le
vieux docteur Parpalait.

Cette satire des plus divertissantes abonde
en scènes comiques très ingénieuses qu'il fau-
drait toutes citer, notons seulement l'arrivée du
Nnock dans .'innommable tacot de son prédéces-
seur, et les consultations gratuites où l'on voit
mordre les provinciaux les plus avares et les
plus méfiants, généralement les plus riches.

C'est très amusant , d'un comique violent âpre,
tout à fait dans la tradition moliéresque.

L'interprétation sera de premier ordre avec
les excellents artistes de la Tournée Baret.

La location s'ouvrira lundi pour les Amis du
Théâtre et mardi pour le public.
Bienfaisance.

La Direction des finances a reçu avec recon-
naissance les dons suivants :

Fr. 60 pour l'Hôpital, dont fr. 10 de M. Arnold
Racine et fr. 50 de la Colonie italienne, produit
et bénéfice d'une soirée familière organisée par-
mi les membres ; 47 fr. 93 pour l'Orphelinat
communal, produit d'un cortège d'enfants à la
rue de la Ronde ; 15 fr. pour les Soupes scolai-
res, du Greffe du tribunal, solution amicale d'u-
ne affaire pénale ; 27 fr. 06 pour la Ligue con-
tre la tuberculose, produit d'une collecte faite
par la musique La Lyre le dimanche 31 août ;
30 fr. des fossoyeurs de Mme Gessler, dont 15
f r. pour l'Hôpital d'enfants et 15 fr. pour les
Colonies de vacances.
Art social.

Le Comité d'Art social organise pour mer-
credi et jeudi prochains, à la Croix-Bleue, deux
soirées musicales d'une rare distinction et pour
lesquelles il s'impose d'avance de réels sacrifi-
ces. Il s'agit d'une double représentation du
poème de la « Guirlande », interprété par six
musiciens suisses de grand talent et destiné à
faire revivre dans un cadre artistique la vieille
chanson de chez nous, avec son charme exquis
et sa poésie prenante. Exceptionnellement, les
tickets de contrôle seront vendus à 50 centimes
lundi soir à la Croix-Bleue.
Rappel.

Il est rappelé aux membres et amis du F. C.
La Chaux-de-Fonds, la grande répartition aux
pains de sucre samedi et dimanche au café Zim-

. mermann (Charriére).

Jackie Coogan au Moderne.
Nous l'avons revu hier soir dans « Petit pè-

re », le fameux petit prodige américain. Que di-
re de sa nouvelle interprétation, si non « qu'elle
dépasse en valeur tout ce que ce j eune artiste a
créé à ce j our. Et le scénario, beau, admirable,
sublime, que de scènes délicieuses, et inénara-
bles, que de sentiment et d'esprit dans ce film
unique.

« Le chemin du bonheur » avec Douglas Mac
Lean nous a également beaucoup diverti et nous
aimerions à voir plus souvent de pareils films
du Far West.
Restaurant des Mélèzes.

Samedi et dimanche, 7 septembre, dès 2 heu-
res, répartition à la charcuterie et sucre. — Di-
manche, dès 3 heures, Grand bal public Or-
chestre Fontana.

La kermesse et le concert organisés par le
Floria-Sports avec le concours de l'Harmonie
des Villers aura lieu le 14 septembre.
Concert public.

Le Conseil communal informe la population
que le concert public de dimanche matin 7 sep-
tembre n'aura pas lieu et qu'il sera donné par
la société de musique « La Persévérante », mar-
di 9 septembre 1924, dès 20 heures et demi, au
pavillon de musique du Parc des Crètets.

- A la Brasserie du Saumon.
Nous rappelons les concerts donnés par Jaques

Rossi, professeur d'accordéon, Mme Talbard,
forte chanteuse, Balandar, comique.
Au Barcelona.

Tous les soirs, concert par l'excellent Orches-
tre D. Aversano, qui vient de débuter brillam-
ment à La Chaux-de-Fonds. — Dimanche, con-
cert apéritif.
Pharmacies d'office.

La Pharmacie Schenkel et l'Officine 2 des
Pharmacies copératives sont de service diman-
che 7 septembre.

SPORTS
Granges contre Etoile

C'est donc dimanche à trois heures que s'a-
ligneront au Stade de l'Etoile les premières
équipes des F.-C. Granges et Etoile

Aux Tilleuls
Pour le début du championnat, tous les ama-

teurs de foot-ball auront le plaisir d'assister à
îa rencontre Floria I-Etoile II.

Floria avec sa nouvelle éqtipe aura à cœur
de démontrer à son vieil adversaire les pro-
grès que sa j eune équipe a réalisés pour cette
nouvelle saison. Oue chacun prenne rendez-
vous pour 10 heures du matin.

Rhumatisme, sciatlque, affections
nerveuses

Guèrison par deux envois de « Togal »
Monsieur Rud. Steinhauser, menuisier, Riggis-

berg (Berne) écrit : « Je tiens à vous annoncer
que les deux flacons de TOGAL que vous m'a-
vez envoyés, m'ont complètement guéri du rhu-
matisme que j 'avais contracté par suite d'un re-
froidissement. A peine en étais-j e arrivé à la moi-
tié du premier flacon que déj à une amélioration
se faisait sentir dans mon état, et depuis lors,
j e ne sens plus rien. Je me ferai un devoir et un
plaisir de recommander votre remède à toute
personnes souffrant du même mal. » Des suc-
cès pareils et encore plus surprenants ont été
constatés par des milliers au moyen du TOGAL
non seulement dans les cas de rhumatisme, mais
aussi dans ceux de sciatique, goutte, douleurs
de nerfs et maux de tête de toutes sortes, névral-
gie, lumbago, douleurs dans les articulations et
les membres. Brillants certificats de médecins.
Il n'existe rien de meilleur. Dans toutes les phar-
macies

^  ̂
9082-63
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Bulletin météorologique des C.F.F.
do 6 Septembre à 7 heures dn matin

Altit- Stations Tem.p- Temps Venten m. centig.

280 Bâle 10 Très beau Calme
543 Berne 8 » »
587 Ooire 9 » »

1543 Davos 2 » »
632 Fribourg 7 » »
394 Genève 11 » »
475 Glaris 7 » , »

1109 Gœschenen IS » >
566 Interlaken 10 » »
985 La Chaux-de-Fds 5 » »
450 Lausanne 14 » »
208 Locarno 14 » »
338 Lugano 18 » >
439 Lucerne Il » »
898 Montreux 14 » »
482 Neuchatel 11 » »
505 Ragaz 10 » »
673 Saint-Gall 9 » »

1856 Saint-Moritz.... 4 » >
407 Schafthouse 8 . Brouillard »
537 Sierre — Manque ~-
562 Thoune 8 Très beau Calme
389 Vevey 12 » »

1609 Zermatt 8 » »
410 Zurich 10 Brouillard »

_______n__________________M___________n_______________________H
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GRANDE SALLE
de la 17753

Croix-Bleue
Dimanche 7 Septembre

a 20 heures précises

fiéiiOD mensuelle
présidée par M. le nasteur Bo-

rel-Girard , de Neuchatel
.Chœur et Orchestre LB BLUET)

Invitation cordiale à chacun.

LEÇONS DE PIANO
Solfège. Théorie élémentaire.

NELLY IëMERY
a repris ses leçons. 17542

LEÇONS
DE

VIOLON - PIANO
CHANT

iMax Sirunàig
Professeur de Musique

Rue Fritz-Conrvoisier 29-A .
ler étage. Téléphone 13.67

Frida RICHARD
Leçons de Violon

===== Gibraltar 1 =====
Téléphone 9.33 17171

IU
(Etablis définitivement

à La Chanx-de-Fonds)

MBçOBS^(Diplôme officiel)

PIANO et VIOLONCELLE
Rne de la Serre 16

VIOLON
Parc 9-bis 16377

TMéphoB e 6.4S

Maisotùvendre
A. vendre, quartier de la Pré-

voyance, une 17507¦maison
de 4 logements, en bon état d'en-
tretien, avec grand jardin pota-
ger. Gros rapport. En cas, on
aurait nn logement pour fin
octobre. — S'adresser à M. Fritz
GEISEÏ5, rue de la Balace 14.

Hôtel de la Gare
CORCELLES

Dimanche 7 Septembre

Ses menus réelamés
DîHcrs à fr. 4—
Soupers â Fr. 3.50

Se recommande, E. Laubscher.
17418 Chef de cuisine.

^ Pondre Dentifrice Spéciale
à fr. 1.35 la ùolte . se trouve
à la Pharmacie Bourquin.

qui, par suite d'erreurs de jen-
nesse ou d'excès de toute nature,
souSre d'un affaiblissement de sa
force virile, de pertes séminales,
etc., a le plus grand intérêt à lire
l'ouvrage d'un médecin spécia-
liste traitant causes, suites et
guèrison radicale de l'épuisement
sexuel. — Prix fr. 1.50 en tim-
bres poste, franco. JH S2860 D

Institut médical du Dr Rumier'
GENEVE. 463. Servette.

TAXJflff
domestiques de campagne, ser
vantes, trouvez-vous de suite grâ-
ce à nne annonce dans «l'Indica-
teur de place » de la Schweizer
Allgemeinen Volkzeitung à
Zofingue. Tirage env, 75000.
Réception des annonces mercredi
soir. Observez bien l'adresse. 5

3831

(Mesdames ,
faites réparer vos ,

f ourrures
avant les froids d'hiver

Redoublages,
Dégraissage,
Transformations.

Prix réduits pendant la
saison (Tété. 17469

j t r $i* T___éPHONE13.93

I fEH'JI^I EPICERIE §
JH *£> FRITZ G0URV01SIER.4<2/ M

i f Vous savez que l'on 11'obtient un Café vraiment H
*¦; délicieux et avantageux qu'avec du caîé fraîche- ||l
M ment griffé, parce que celuî«là seuf possède tout H
B son arôme, jw|
-A Nos Cafés réunissent ces qualités, parce qu'ils K
!|| sont rôtis chaque semaine (eu général le mer- f cA
H credi après-midi), au moyen du Torréfacteur gk
e rapide, visible à la Succursale Rue béopofd* ||1

H Leur usage régulier est donc tout indiqué et un Is M
a essai s'impose. 17445 H
M flos prix par 500 grammes : |̂
1 Fr. 1.85, 2.10, 2.40, 2.60, 2.80, 3.- 1

M UN ENVOI H
sS| de magnifiques f|S

H et 17258 I
I Prix trés avantageux au B

I Panier Fleuri I

Concours
du Jeune Bétail

par la

Société d'Agriculture
de U Chaux-de-Fonds

Mercredi 24 Septembre 1934
8 V« h. La Chaux-de-Fonds

2i/, h., La Sagne
Prière aux membres de s'ins-

crire jusqu'au 15 septembre,
chez le Secrétaire, Henri Per-
renoud. et le Caissier Emile
Kaatmann.

Pour la Sagne, ohez MM.
Charles Boss et Charles
Botteron. 16534

Max BECHER, postier
LA CHAUX-DE-FONDS

Rue du Soleil 3

Fourneaux Potagers
neufs et occasions

FOURS à fondre
FOURS à recuire
RÉPARATIONS

Se recommande.
/rik • aunrendrait les ré
gill I glaces plats à da-
l?__y __ l __ H me - ~ Ecrire srms

*̂*"B chi ffres M .  V.
17529. au Bureau de I'IMPAR-
TIAL . 17529

«ES»- FREY - ZYSSET
j j  H| Premier Mare B
I I Table ovale fr. 34

• I Acompte fr. 10.
L%*tap. 14 Par mois fr. 5.

ategttj Compt. 10% esc._|j!_______ ____ BË Magnifiq. Divan
_rL»g___ <frS'* ;!£ neuf cède à bonnes
.-„___,-___ .-:r--_r- conditions . 17461

POMM ADE HU
Cura-Cutis

guérit toutes les maladies de la
peau ( engelures, boutons, cre-
vasses, feux, dartres, eczémas).

La boite. Fr. 1.25
Seul dépôt pour la Suisse :

Pharmacie BOURQUIN
LA CHAUX-DE-FONDS

S. E. N 5 o/„ 17334

Le Corricide Bonrqnin,
le plus ancien, reste le meil-
leur. Seulement à la Pharma-
cie Bonrqnin Prix , 1.25.

Qui prêterait
4000 f r.
remboursables d'après entente ,
avec forts intérêts. — Ecrire sous
chiffres R. L. 17158, au bureau
de l'iMPABTiAt,. 17158

Pour PARIS, LONDRES
Je me charge d'affaires à liqui-

der. Départ 15 septembre, retour
fin septembre. Se recommande.
Discrétion. — Ecrire sous chif-
i res O. F. 978 N. à Orell
Fussli-Annonces. Neucha-
tel. or.  978 N. 16569

mm Nouveautés dans les ARTICLES de LAINE pour Dames H
||f CASAOWIMS, BIOISES jersey-laine |
I OIEETS ffAM¥AISHB depuis fr. 13.90

Il COraBIN/IISOMS nubienne et jersey-laine H
I COMBINAISONS tricot, toutes teintes, à fr. 7.50 i

I A. EMÉRY & FILS 1.1
d Magasins de l'Ancre - 20, Léopold-Robert I

• t- * %

1 Jlou§ wemdmn§ f
J jusqu'à épuisement du stock S
S » E«aine ZEPH1R  ̂i
2 différentes teintes la pelote de 50 grammes S
| --.GS efS. f
i Au Bon Passage f
• SB. fflMRAMI»T- _BOie_El, S
§ Rue de la Balance 16 Téléphone 1819 ®

••••• «••••••••••••• «(•••••••••••••• «••• S

JjH S f / f '. ̂ / >&f \j M<p̂  d'ap rès derniers modèles de Par is Ww

f j m  ^̂ __j___nî__a*^̂ Ancienne Maison de confi ance j8;3

Imprimés en tous près
Imprimerie COURVOISIER , Kn-de-Fonds

Chandails
pour

hommes et jeunes gens
Fr. 6.90
pour enfants
Fr. 5.90

Mme Marguerite WEILL
36. Kue Léopold Robert. 26

au 2me étage 171Û6
LA CHAUX-DE-FONDS ,

Téléphone 11.75

: Les saltrates Ma
S se trouvent a la 14789
I PHARMACIE BOURQUIN

Acheveurs
pour pièces 10 '/» lignes, ancre,
habiles et consciencieux, sont
demandés. Entrée immédiate.
— S'adresser au Bureau Maurice
Grûnfeld, rue du Parc 110.

17355 . .
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il JAGKIE COOGAN BANS PETIT PÈRE I*
W& M He«ax neuves «le laronea el de vire ™>38 1ÊM

I nr -&3B çgi^m^wmx ^ ̂ 'rar s®si*_sswm *m I
M . Comédie drama ilque Inlerpréiée par D«»«atfl«ms l*ïac leon K_S
S .  ¦ ¦ _____________________________________________________________________ >;̂ ^̂ H

H Eocaflom jpHour ftes «!«.«¦% Esfalillsscsraienitfs ouverte a la Scala — télé phone 1201 wjgm

^̂  ̂
Blanchisserie §

^̂  ̂
Industrielle 

S.A. 

J3
^̂ ^̂  

IVlonruz, Neuchatel. g?
>̂ ^̂  ̂ /ave et 

repasse 
/e 

linge 

¦*
i K̂ très soigneusement g

^̂ |̂  bepvice à domicile £
^BoJl prompt et régulier O

Vj Demandez notre tarif
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lm% tennis
Voulez-vous une réparation

rap ide et soi gnée de vos raquet-
tes de tennis , adressez-vous
en confiance à la maison 9529

n. Sfeimann
rue ou Nord 168. Suce, de F.

SANGUHD.
Entretien de tenniss. PrU modéré

Les Travaux photographiques
(amateurs) so font à la Phar-
macie Bourquin 15948

Coupons Iii"
Un lot déchets Liège, 7 mm.,

idem pour tables, tabourets, ta-
blars et seuils de portes , à ven-
dre, très, bon marché. 17487

DAPlilNN
Rue Jaquet-Droz 18

P 15505 C 17487

Outils d'occasion «2.
ACHAT VENTE

Paul JANNER
JaqUBt-DrOZ 18. Téléphone 15.2»

A remettre
Laiterie-Epicerie
pour cas imprévu. Bien achalan-
dée. PRESSANT. Offres écrites
sous chiffres P. 22413 C. à
Pnblicitas La Chanx-de-
Konds. 17462

A remettre bonne JH40374L

Epicerie-laiterie
t Pri maura. Bien située. Bon
chiffré" d'affaires assuré. — S'a-
dresser a M. Bertand. Ch.
dhandieu i. Genève. 17479

(§écotteurs
Plusieurs bons décotteurs sont

demandés, pour grandes piè-
ces ancre , soignées. Places assu-
rées. Entrée immédiate ou à con-
venir. — S'adresser Rne dn
Parc 137. au 1er étage. 17207

manœuvre
Jeune homme, robuste et

débrouillard , serait engagé par
Fabri que de la ville, pour faire
différents travaux d'atelier. 17875
S'ad. an bnr. de r<Impart_al»

Ressorts
On demande 2 adoucisseurs

et 1 teneur de feu . Bons gages.
Entrée immédiate ou à convenir.
— Offres a M. Gustave Linder.
Fabricant. PESEUX. 17372

Acheveur
d'échappemenls

pour petites pièces soignées, est
demandé par 17394

Nartys wafeti Co
Rue Numa-Droz 141

Manufacture d'horlogerie
fabriquant la peti te pièce ancre
demande un l>on 174(58

Onlilleitr-
Chef d'ébauches

Offres écrites sous chiffre s P.
025 C , à Publicitas, La Chaux-
de-Fonds

Radiumisseuse
capable, est demandée ; éventuel-
lement à domicile. Pressant. —
Ecrire sous chiffres P. C. 17422,
nu Ri i t p sn  dp I'IMPARTU T , l"49;J

Sis de finissages
Acheveurs

nour lO 1
^ li gnes ancre

Décotteur
connaissant a fond ia petite pièce
ancre de ô V* à lO'/i lignes sont
demandés pour entrée immé-
diale. . . .  17215
S'adr. an bnr. de l'clmpartial»

Banque Cantonale Neuchâteloise
GARANTIE DE L'ETAT

Capital de dotation : Fr. 40,000,000.—

Nous avons l'honneur d'informer notre clientèle et
le publie en général que nous délivrons dès maintenant
et jusqu'à nouvel avis des

BONS m CAISSE
de notre Etablissement (nominatifs ou au porteur)

au taux de

& 7» •/..
à Z 9 4 et S ans. — Le timbre fédér al ed à notre charge.
P-6419-N 17533 EA DIRECTION.

On clierctae

à acheter

belle Forêt
avec ou sans domaine.

Prière de faire offres dé-
tai llées et prix, sous chif-
fres P 10403 Le, à Pu-
blicitas, Le Locle.
P 10408 Le 17369

Dans une bonne famille de b
nersonnes, on demande de suite

Une Personne
_. toule confiance
connaissant les travaux d'un mé-
nage soigné et sachant nn pen
cuisiner. Bons traitements et
bon gaiçe. — S'adresser à Mme
Edgar Mayer. rue Daniel Jean-
richard 19, Le Locle. 16782

t>. 10387 LB 

Bonne POLISSEUSE
de boîtes fantaisie ou<
bijouterie or et platine,
extra soignées, trouve-
rait place stable et bien
rétribuée. — Offres écri-
tes, avec prétentions,
sous chiffres D. B. 17167
au bureau de I'IMPAR-
TIAL. mm

Mmm
Breguet, 6 '/, lignes de forme et
9 '/« ronds, seraient à sortir
à domicile à régleuse qualifiée.
Eventuellement, place disponible
en Fabrique. — S'adresser â la
Fabrique A. Elgeldlnger. rue
de la Paix 199. 17288

lia

S. A. VYB C&s.-LÉQn Scbmidt & Cie
offre places à

Remonteurs
d'échappements Roskopf

Retoucheuse régleuse
Boskorif 17378

Retoucheuses
ponr petites pièces ancre

netteurs en marche
petites pièces ancre

De bons 17152

Emfooîteurs-
Poseurs de Cadrans

et Régleuses
seraien t engagés de suite ou à
convenir. — S'adresser Fabrique

EBERHARP A Co

FABRIOIIESNle marc"
au locle

engageraient de suite 17377

Ouvrière

PERCEUSE
habile, spécialisée sur les laitons.

Tourneur
d'ébauches

connaissant bien les machines et
l'affûtage des burins.

Jeune fine
ou jenne homme au courant
des travaux de bureau , machine
à écrire. 17385

est demande
pour entrer de suite. — Offres
écrites et détaillées, sous chiffres
C. B. 17335, au Bureau de I'IM-
PARTIAI..

Instituteur
Neuchâtelois , ancien professeur
en Rnssie. enseignant le fran-
çais, l'allemand et le russe,
cherche LEÇONS ou travail de
bureau. — S'adr. à M. Ch. Thomi
rue des Terreaux 1. 17?0 1

Remonteurs srangx
et 10l /_ lignes ancre soignées,

APllAIIPIIPQ d'échappements
HullOVUUi 0 coiinaissant bien la

mise en marche. 17354
Pl-QPlIPC **e cadrans, sont
rUÙutll O demandés pour en-

trée immédiate ou à domicile
S'ad. an bnr. de l'clmpartial»

Commis - Comptable
diplômé, ayant pratique, connais-
sant le français et 1 allemand à
fond , cherche place dans bureau
ou magasin. — Ecrire sous chif-
fres R. G. 17324 au bureau
de I'IMPARTIAL. 17334

$cheveur
d'échapp ements

Eour pièces IO 1/. lignes ancre,
onne qualité , 17231

est demandé
par bonne Maison de lu place. —
S'adr. an bnr. de .'«Impartial»

A fendre
Petit DOMAINE

si tué «

CKERNONI
sur RENAN 17012

à 15 minutes de la station Halte-
du-Creux. — Pour tous rensei-
gnements, s'adresser à M. Ulys-
se HIRT au dit lien ou Rne de
la Charriére 21. aa Café.

Restaurant es Mélèzes
Samedi 6 et Dimanche 7 Septembre

dés 2 heures •
_______ __& _«¦__ r___k __sSSft i _______ ______ à ,a CharcuterieRépartition et sucre

DIMANCHE, dés 3 heures

Srand Bal public
0«*«ta«*_f_re Fontana

ENTRÉE LIBRE
Rendez-vous des familles. Bons quatre heures.

N.B. Pour cas imprévu , la Kermesse et le Concert organi-
sés par le « Floria-Spor. » avec le concours de l'n Harmonie
des Villers» aura lieu Dimanche 14 Septembre. Qu'on se le
dise. _ 17534

H -iiCiî y * £A_. Demandez nos < Dernières nouveautés > 1

1/ /^w/»e^2Sr 
extra légers 

jdj
H C  y n̂flp Ẑà^^ ,PW m^m suis,M * DELI("1, Pari! IHj ^*!*aisj 8&^ 5% S. E. J. et N. 17550M

journaux circulants
Service dans toute la Suisse.Tarif postal spécial. Demander prospectus

LIBRAIRIE C. LUTHY
4_a_ fit — Léopold Robert — jjMjj;

'Occasion nniipie
Pour cause maladie , à céder de suite 17545

BON FONDS D'HORLOGERIE
•ayant une grande clientèle, faisant jusqu 'à fr. ISO.— de
réparations par jour et situé en plein centre de la ville, face
de la cathédrale. Prix du fonds, avec marchandises, 5 à
6000 francs suisses. — S'adresser à M. O. Du.
bois, rue du Maroquin 27, STASBOURG (Bas-Rhin).

PIANO A QUEUE
belle occasion, est à vendre. PRESSANT.

S'adresser an bureau de I'IMPA RTIAL. 17573

Le Jo li Moment i
MAGASIN Paol LIISCIICR
35», Rends _L«_SC»K»«_>1«1 E£«»B»«s_r_f. 35

LA CHAUX-DB-FONDS 17523

Qrand choix, «et»
TRESSES - GARNITURES - BOU-
TONS - DENTELLES - LEZARDES

¦»¦•**. modérés
i i « ¦¦w_-M»^̂ Mware -_---_-_-___________r<

Comptoir Neuchâtelois et Jurassien
Commerce et Industrie

ffS Septembre au A Ociotorc
La Chaux-de-Fonds

Quelques stands sont encore à louer. — Le Téa Rom et la Bu-
vette sont mis au concours. — Pour tous renseignements, s'adresser
à M. Paul Griffon, président, rue Numa-Droz 47. — A partir
du 10 septembre, auna oflre ne sera prise en considération.
17531 . LE COMITÉ.

m. SHOOT, de Londres
è 

Achète au comptant montres argen t, con-
trôle anglais, 10 7_ . 13, 18 et 19 lignes. Mouve-
ments 5 7«, 5 %, 8 V4 et 10 V8 lignes. Boîtes or
9 karats, 8 »/« et 10 ya lignes. P15507C 17532

HOf cl de la rieur fle lus

Cale do Simplon
Jaquet-Droz 25 row

Samedi 6 Septembre 1924, dès 20 h.

Soirée dansante

Cercle Abstinent
Rocher 7 - La Chaux-de-Fonds

Le Comité met au concours la place de Tenancier du
Cercle. Les postulants devront ôtre mariés et abstinents.
Le cahier des charges, ainsi que tous renseignements, se-
ront fo urnis par le président , M. Alcide Tissot, Tuile-
rie 42, jusqu'au 22 Septembre inclus. 17443

LE COMITÉ.

f REE- INTERNA TIONALE | f
»—» « L'HORLOGERIE

ABONNEMENTS j Parait le 1- et le 15 de chaque mois

j lm. . .Fr. 10.- é LR CHAUX-DE-FONDS (Suisse) j
I 6 mois. » 5.50 I
I MÉTROPOLE DE L'HORLOQERIE I
I Huméros-spfelmem I

J onrtulta O 1
m On s'abonne _ .  m
I A toute époque PERIODIQUE abondamment et soigneusement ¦
1 ~ r Illustré, la REVUE INTERNATIONALE DE
| Compte de chèques L'HORLOGERIE est l'organe d'information par
I postaux excellence pour tout ce qui touche A la branche

N' IV b. 628 v de l'horlogerie, a la mécanique, à la bijou-

1

" * terie et aux branches annexes. Publie toutes les
T*,éPl

t
>
â_K 

113S 
J : nouveautés Intéressantes, brevets d'Inventions,

Administration : La Chaux-de-Fonds (Suisse) rae éa Marché 1 J

D T F T B H M M Horlogerie
de i l  Ii lll 0 MF Bijouterie
RUE LÉOPOLD ROBERT 74 M W flhJQfc iTHllLA OHAUX-DE-FONDS l̂/ *̂-____ »H|BW II III I

IfiïÉ fÎsfr 55Î "̂ K—^
RpnjjhlpIlpQ P°*Sî65' « ° [KB^̂ ^%^C tt rHw RB

1 Offre spéciale!
8B8 fle montas ei uMm fle laine H
W&m MAIlflAlli! Pure la 'ne>  ̂

cm-' extra légers et O ftA "^ Ĵ.H rilflElIUll9 chauds le mètre 12.SO, 19. JV ;M !̂

M velours de laine sis,130 cmi.r 9.n M
M Velours fle laine r;S',i0 cm- 5K: 11.9© ¦
WÈM V_P1AIII*C _II_P l_>iin_p P"re 'a,oe'  ̂m-< '̂ s °̂'"e' et '*" I M  l»A *mMWm I ClIfUl 9 U€ lOilIC ger, mervei lleuse qualité le m. lfl.JU Jg^
lil i V_plAiirc il_p l_fii__i_p puM !aiM' m m,> iM i h(r lu 71 ^'̂ ĵB 9 ¦ l/fllf Ul 9 Ul» iUllit* i»ird > qualité extra rklie le m. IÎJF. 1 «P &

i Tous nos mouflons et velouris de laine ¥:&i
' ~WÊ sont garantis décatis ;̂

I {m Comptoir ̂  Ossus 1
1 C. VOGEL SERRE 22 1» étage 8
I Maison renommée pour ses bonnes qualités nm ï



&, Villégiatures D Bains <5fe _I_

*T f^L̂ RO'MENAD ES ^
wmïïm et EXCURSIONS

: mm Si i
à OBERHOFEN Lac de Thoune I

4 Tennis HOTELS i Garages 1
Moy depuis Fr. U.— Parc depuis Fr. 8.50 ¦
Victoria depuis Fr. 11.— Pension Zaugg depuis . Fr. S.-*- ¦
Montana depuis Fr. il.— Pension L&ndte depuis Fr. 7.— I
Ereuz depuis Fr. 9.— Villa Sparanza depuis Fr. 9.— B

%_______ «B>.m--l'

PETIT- COBTAILLOD PISIU «, VAISSEAU
¦¦¦¦__ ¦_¦_¦¦¦ ___¦¦ près du Port Téléphone No 9%
tniftlIT 9_ITQ_lhlO Cambre et pension à fr. 6.— Bain du lac, Oan-
BCJUUI OyicuUlt! notage, Pèche. — Grand jardin ombragé pour
courses scolaires. Belles salles pour Sociétés. Restauration a toute
heure. - Spécialités : Poisson et Charcuterie de campagne-
Fins 1ers crûs. Georges DUCOMMUTV. prop.-viticulteur.
?. Z. MO N. i . 10272

MOfel dela Croii-fl Or
¦¦¦¦____ ____________¦ Au oentre des affaires WÊÊHBBËBBÊÊÊÊÊk

IA CHABl-PE-POWP»

Restauration fBSS5S" Resfanrafion
REPAS soignés snr commande CAVE renommée
CHAMBRES confortables Chauffage central
7402 Louis RUFGR. Propriétaire.

Institut KSSIinf en
Station dimatérique 870 m. s. m. St-Gall - Appenzell

Reprise des cours 15 septembre. - meilleure occasion d'apprendre
a langue allemande à fond , tout en Jouissant d'un séjour forti-
fiant. - SECTION COMMERCIALE. JH 1731 St 16350

M

HI-lIf -O PfÔS Confiserie-Pâtisserie

"DIOlsL *mm Burri-Jacob
mmm *mm%M ^J 

 ̂proximité immédiate du tram)
T_P_rl.l)AAIIl moderne. SV Belle terrasse avec vue
11JI1',KWII1 magnifique sur le lae et les Aies, nar Spé-
cialités : Pâtisserie fine, Fondante, Truffes extr*. fines. Glaces ;
tous les samedis : Paneton) dl Milano Tél. No 55. "WL

HFHCHATFL ' —n.- Théâtre
llkUUIIII I LL (Près de la Poste et du Port)
Cave et cuisine renommées. - Traites et spécialités de la
saison, à toute heure - Tous les jours : Concerts artistiques

Etablissement moderne - Tea-Room - Terrasse
Tél. No 6.19. F Z 4M N 7872 Chr Schwelaer.

Pk ¦ Favorisez l'industrie de vos comoatrioies , descendez
Uf| fil A à l'Hôtel de Bourgogne et Montana. 7, Rue de
F at HIV Bourgogne. Le luxe des Hôtels de premier ordre. Res-
I Ui |0.laurant égal aux meilleurs de Paris. Prix modérés.

¦l.H. 34100 D. J. PRAI-OIVG. propriétaire.

Séjour d'été à Neucbâtel
Pension-famille Beaux-Arts 19

j f à proximité immédiate du bord dn lac et des promena-
des publiques. Quartier très agréable. Chambres confortables.
Cuisine soignée. Prix de 5.- à 6.— Fr. suivant chambre, tou t
compris. r.z.-608-n. 1378t. A. Frelbnrghaus. chef de cuisine.

CAff RESTAURANT dn THÉÂTRE

L  

Place du Port NEVCHATEE Téléphone 0.19 ¦»
Renommé pour ea cuisine et cave soignées. B

Tous les jours : CONCERTS artistiques ^M
Etablissement confortable. — Salle à manger au ler nBi
FZ-448-N 7873 Se recommande . Chr. Schweizer. \pM
B_5 Tea-Hoom HE<?a_________i É^f Terrasse KlSmÈÉ&

Pansez vos vacances à LauNannedans motel-Penslon-Naflonul
3 minutes de la Gare et de la Ville. — Bonne cuisine. —
Belles chambres, jardin. — Prix modérés. 6978

Se recommande. (. RQCHAT-CHRISTEN
Téléphone 4868 14-16, Avenue de la Gare. 14-16

(Entrée par la Grotte).

Hôtel Suisse :-: Schweizerliof
IHeiKbâtel, ^

ue dc l'Hôpit&i
Chambres confortables. Dîners et soupers à prix fixe . Restau-
ration à toute heure. Salles à manger et pour Sociétés. Café-
restaurant - Billard. F Z 691 N 16562

Téléphone 4.61. P. Eichenberger.

Dmirginnatto llûtei de la Traite
ll_r III f l_ r l l_ rl l_ r  Grande salle pour Sociétés
U W H llll «H %ê ¦ ¦ %â Bonne cuisine Truites.
,TH-B»58-J 12835 Télép hone N« i. B. HOFER.

Hilterfi ngen B*̂Maison neuve. - Eau courante. - Prix de pension, fr.
12.— et 13.50. Bains au lac. Prospectus. OP5403B 16553

Htëal Sflour d'Automne
KfE YVERDON-LESBAINS
Cure combinée Vittel et Aix-les-Bains réunis. — Restauran t cuisine
renommée. Prix spéciaux. But de promenade en auto.
Garage box. A. 0. S. Tél. 65. 16789 B. Bohrer. propr. direcl

Mil UUC JKtel 8« la + 9'Or
¦¦ m mMB r̂m m ~m s__F ggf Rendez-vous des pi-o-

(Val-de-Ruz) meneurs allant à Chaumont.
Endroit charmant. Jardin ombragé. Belles salles. Piano électrique.
Repas de noces, sociétés et d'écoles. Petits dîners et soupers sur
commande. Charcuterie de campagne. Café, thé, chocolatg, gâteaux
Spécialité « Strûnli ». Vins 1ers crus. Téléphone No 5.4.
FZ. 564- N. 10845 G. GAFF1VER. chef de cuisine.

„SENNRUTI"
DEGERSHEIM TOGGENBOURG 900 m. d'alt.

Etablissement le mieux installé
pour cures de soleil , hydrothérapie , régime 172

OUVERT TOUTE L'ANNÉE
Cures efficaces : Artério-sciérose. Goutte. Rhumatisme.

Anémie, Maladies des nerfs, du coeur des reins,
des voies digestives. Diabète. Convalescence de grippe, ele.

PROSPECTUS ILLUSTRE
DANZEISEIV-GRAUËR IK-méd. von SEGESSER

Marin HOTEL DU POISSON
A XT , ,, ,, Séjour agréable. Pension très ¦

I 

(près Neucbâtel) 8oi£née. B
B
elles salles ponr ¦

repas de noces et de sociétés. Grand jardin om- fl
bragé recommandé aux premenenrs et écoles. li

FZ 524 N 10062 Tel N» 17. Louis QER8TER , prodr. g

Restaurant de r AVIATION
Grand jardin ombragé. — Salles pour Sociétés

Sur commande, Petits SOUPERS 13888
¦__F* Samedi el Dimanche i Bozslgneis * P̂B

Cave renommée. — Bière du Saumon. — Café. — Thé.
Téléphone 7.12. Se recommande. Jules ADDOR

Séjour «l'été

lel-PfioiD BËLLALDI, LENS (Valais)
Altitude 1139 m. Centre de la contrée la moins pluvieuse et de la
plus longue insolation de la Suisse. 14832

Home d'enfanté
«u l»0-r«l «laa laac

reçoit jeunes enfants, bon air , tranquillité , cure de soleil el
massages. Soins entendus. Mme de Rejnier. MARIN,
prés de Neuchatel. P-1374-N 9439

Maison de Repos „LA COLLINE"
Aimude 860 m. Pialvill -te_rs (Ju« Neuchâtelois)

Etablissement confortable et moderne avec tialcons et terrasses
promenades ombragées dans grandes forêts de sapins. Situation ex-
ceptionnelle Panorama sur toute la chaîne des Alpes. Séjour idéal
pour cure d'air , de soleil et de repos. JH 6335J 11675
Cuisine soignée. Prix modérés. Demandez prospectus

l___ ll _Pl*ll_ffel_PIl Situation superbe
^ W m WX t m  f i l V MVrlI Pension à partir de fr. ?.-
_ _ ,, .'_. , i •_ .¦ i< Prospectas. Connu pour sesi.]-P« k Wwte „JS— *¦¦"_¦

¦Ë̂ ttUfeHIsËi
15*51 OUVERT AU PUBLIC 15*51L-SJ Grand Jardin ombrage L*2I

Vastes locaux pour sociétés Repas à toute heure
0851 N Spécialité de poissons 1410

R1GH1 ilEUÏELOISS. M
Route pour Auto - Garage du Casino

9287 riELRIER ™îtr A. OAMMETER.
Si vous voulez fai re un séjour agréable, venez a 11527

l'Hûtel-de-VDle. à EslavayerMac
Prix de pension de Fr. 5.— & Fr. 7.— par jour
Pension soignée. Grandes salles. Jardin ombragé. Fritures.
Vins de ler choix. Rabais pour sociétés et écoles. Garage. Bains
et plage à proximité. Téléphone 11.

E. ESSEIVA-BUCHS.

ALLONS à CiWIONT
Pourquoi ?

Le FUiVICULAIKE permet d'y arriver sans fatigue, très agréa
blement et à bon marche, les enfants paient demi-place, et chaque
dimanche matin , avant 11 heures, les prix sont réduits»

De la TOUR DE CHADMOiVT, on jouit d'an panorama gran
diose sur toute la chaîne des Alpes, le Plateau, quatre lacs, quatre
chefs-lieux.

CHAUMONT offre de superbes buts de promenades à plat, sous
bois, par de bons chemins et sentiers, dans la direction du Pré
Lonlset, de la Dame, du Val-de-Ruz. FZ-657-V 14787

fions hôtels et restaurants, pas plus ohers qu'ailleurs.

H,CBC «les 41 Ceaaatfons
Hôtel-Bellevue Hergiswil prè8ci» â«.>
Station climatérique très renommée. Grands parc et j ardin au bord
du lac. Centre d'excursions. Soorts nautiques. Pension avec cham-
bre ft. 7.60 - 9.—. JH 10164 Lz 10247 Propr. Th. Parler.

DOMIUHE
12 Poses

A TENDRE
dans village avec Gare C. F. F.
et près Ville importante. Grand
bâtiment en bon état Eau et lu-
mière électrique. Terrain grand
rapport et possibilité d'en prendre
encore à ferme plusieurs poses.
— S'adresser à l'Etude Ro-
bert PILLOUD. notaire, à
YVERDON. JH-33846-D 1708$

Beau Bâtiment
si vendr« ,011 si louer à Yver-
don, dans emplacement recher-
ché. Grand et bel appartement
disponible à volonté. — Ecrire
sous chiffres 4802 & Publi-
citas S A. Yverdon. 17090

Jolie Maison
à l'usage d'habitation, avec
grands locaux pour industriel.
et bien eutretenue, â vendre, de
suite , ou époque à convenir. —
Excellentes conditions. Bon
rapport et jolie situation. —
Demander renseignements détail-
lés à l'étude de M* James-Hen-
ri Grosclaude. Agent de droit ,
rue 'in Pi\n '. 71. 17295

Petite Fabrique
moderne

avec atelier bien éclairé, 3 bu-
reaux, transmission et établis po-
sés,

serait louée
ii bas prix. — S'adresser a Mme
Breltmeyer-GIrard. rue du
Nord m 17191

1H
pour auto-camion , est deman-
dé à loner. — Faire offres à
l'Office Téléphonique de
La Chaux-de-Fonds. 17417

A louer
Café-restaurant principal
d'Yverdon , au centre. ¦ S'adresser

J. Pilloud , notaire, Yverdon
JH 37321 1. 17091

GMIND §mm
a louer ; meilleur .passage et em-
placement d'Yverâon. Convien-
drait pour articles de ménage,
mercerie ou autre commerce mê-
me important. — Ecrire sous
chiffres 4S04 à Publicitas S.
A.. Yverdon. JH-H7322-L 17089

YVONHI
A vendre grosse 16871

Maison
style bernois , avec dépendance?.
Très forte construction Pas de
réparations nécessaires. 18 pièces
en 4 appartements. Eau et électri-
cité. 2700 m' de terrain attenan t
bien clôturé. Prix. fr. 38.000. —
— S'adresser Etude Robert
Pilloud. notaire. YVKKOO .V

Délie
propriété

A vendre à t'Est d'Yverdon.
pour cause de départ , 8 pièces
avec tout confort. Terrain attenant
hien clôturé, plus 10 de ares. S'a-
dresser Etude Robert Pilloud.
notaire, YVERDON.
TH-33HÎI9.B 16870- VILLA -

A vendre à partir du ii4 Juin
1924. à Neuchatel. au dessus et
a proximité immédiate de la ville
villa comprenant maison d'habi-
tation confortable de 10 pièces et
dépendances, avec chauffage cen-
tral, électricité , bains et beau j ar-
din de 1800 m*. Exposition au
midi , vue étendue. — Etude des
notaires Ph. et R. Dubied. Môl
le 10 a ÎVenchatel OF 418 N fiSlO

Pour cas imprévu,

A LOUER
de suite

bel Appartement
de 6 pièces, remis à neuf , cham-
bre de bains et toutes dépendan-
ces, situé

Ri éPé-H 25
S'adresser au 2no étage, de

lô à 17 heures . 17365
DU C-PLI II DCC avec ou
D n U b r l U n t O  sans illus-
trations, livrées rapidement. Bien-
facture. Prix modérés.
Imprimerie COURVOISIER

1

^r*~* c—««c» s.ciger
_̂_ ĝ^̂ _, Balance 4 ;¦: Téléphon e 2.38

YOEAIEECS DE BRESSE
Pr. 4k.— la livre

PIGEONS, à fr. 2.60 la pièce
POULES à bouillir, fr. 2.50 la livre

POULETS de grains, fr. 3.2 5 la livre
CAWiETONS, fr. 3.- la livre

BOfiDELLES P/\LÈES
FERAS bleues

TRUITES de rivière
TRUITES saurooirëes 17499
TRUITES vivantes 

Termineurs
bien organisés p. 3268 D.soni demandés
pour 6 1/. lignes ovales, 4 l/4 et 6% lignes ancre. Travail
facile assuré pour très longue période. — Faire offres de
suite à Oase postale 4120, Bienne. j .H 40373 L. 17479

EMBOITEUR
connaissant le PRÉPARAGE Diû CA-
DRANS DE FORIBES ou POUVANT S'Y
INITIER est demandé par 17S04

fabrique EBEE
66, Rue de la Serre. 66

Fabrique de Boîtes de BIENNE
engagerai*

de boites argen t et un Tourneur sur argent. —
Faire offres écriies sous chiffres Q. 3273 U., à
Publicitas , Bienne. 17475

Ê̂mmmÊÊÊ ^̂ mÊ Ê̂BÊmÊmmm ^ÊaBOÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊmm

JEUX DE CARTES

t 

Ordinaires Fr. 0.55 le Jeu
Fr. 6.30 la dz.

Jeux de cartes Anes Fr. 0.65 le Jeu
Fr. 7.- le dz.

Jeux de cartes « Patience»,
« Wlhst », « Le Normand »,
cTaroo x français et Italien.

En vente a la
Librairie COURVOISIER

PLAOE NEUVE

CULTES DE LA CHAUX -DE-FONDS
Dimanche 7 Septembre 1924

Eglise Nationale
GRAND TEMPLE. — 9 h. 30. Culte avec Prédication, M. Ulysse

Emery.
11 h. — Culte pour la jeunesse.
20 h. — Culte de Sle-Cène. .Première Communion des catéchumènes.
A BEILLE. — 9 h. 30. Culte avec prédication. M. Paul Borel,
11 li. Culte pour la jeunesse.
CONVERS.¦— 10 b. Culte avec prédication, M. Henri Pingeon.

Ecoles du dimanche a 11 heures dans les Collèges Primaire, de
l'Abeille, de l'Ouest, de la Promenade, de la Charriére, Vieux-Collège

iCffli ae InilépeiidaïU P
COLLECTE POUR L'EGLISE

TEMPLE. — 9'/i h. matin. Prédication et Communion, MM. Pri-
mault et von Hoff ,

8 h. du soir." — Culte avec musique.
ORATOIRE. 9V| h. du matin. Culte avec Prédication. M. Perregaux.
CHAPELLE DES BULLES. — 21/, h. du soir. Culte.
PHESBYTins. — 9 h. du matin. Réunion de prières.
Mercredi 8'/* h. du soir. Etude biblique.
Ecoles du Dimanche, à 11 Heures du matin, i la Croix-Bleue, aux

Collèges de la Charriére et de l'Ouest, au Vieux-Collège, à l'Ora-
toire, à Beau Site, Industrie 16.

Iteutsche Kirche
9'i, Uhr. Gottesdienst.
11.30 Ohr. Taufen.
S'/i Ohr. Kinderlehre. » '

11 '/_ CThr. Sonnta gsschule ira Collège Primaire.
Bischofl. Methodistenkircbe, rue du Progrès 83

9»/, Uhr. Predigt.
3 Uhr. Jungfrauenverein.
Mittwoch 20'/s Uhr. Bibelstunde.

KaliNe catholique romaine
Matin. — 7 h. Première messe. — 8 h. Deuxième messe, ser-

mon allemand. — 9 h. Messe des enfants, avec instruction. —
9 ' /,  h. Office , sermon français.

13'/t h. Catéchisme,
14 h. Vêpres et bénédiction.

Eglise Catholique chrétienne
9 '/, h. matin. Culte liturgique. Sermon. Catéchisme.
Evauffelisclie StadtiuiMSiou (Kapelle. rue de l'Envers 37)

Sonntag Gottesdienst um 10 Uhr und 15 Uhr.
Mittwoch aO'/i Uhr. Bibelstunde
Freitag 20'/> Uhr. Jùnglings-Mânner Verein.

Armée du Salut (Rue Numa-Droz 103)
7 h. matin. Prière. — 91/, h. matin. Sanctification. — 11 h. ma-

tin. Enfants. — 8 h. soir. Réunion d'appel.
Société de tempérance de la Croix-llleue

Samedi 6, à 20 heures. Petite Salle. Réunion d'édification et de
Prières. Messages de l'Evàuptile pour le cœur humain. LXXVIU.
«Le Message du Geôlier de Philippes (M Tribolet).

Dimanche 7, à 20 heures. Réunion habituelle, présidée par M.
le Pasteur Borel-Girard. Sujet : « Manne cachée et caillou blanc ».
Chœur et Orchestre « Le Bluet ».

Eglise Adventiste du 7°» iour.
(Temple Allemand 37)

Samedi 9>/ i h. Ecole du Sabbat.
i 10 '/< h. Culte.

Mardi 20 >/, h. Réunion de prières.
Vendredi 20 » i4 h: Etude biblique.
L'Eglise de Jésus-Christ des Sainte des Derniers Jours

Culte le dimanche soir a 8 heures , rue du Parc 8.

L.B8 ouïtes des différentes autres Eglises ne subissent an-
oun changement.

WSf Tout changement au tab leau des cultes doit nous
parvenir le JEUDI soir au plus tard.

khqvWi "ïïiïi*
Poisson du lac et charcuterie de campagne.

Séjour agréable. — Arrangements spéciaux pour familles et
sociétés. Grand jardin ombragé avec vue unique sur le lac .
Téléphone 48. 11724 Jean PPLVER-DPBEY. propr.

RbeiDleldeo Les Bains Salins |
Hôtel des Trois Rois 1

Bains d'acide carbonique. Bains salins.
Prix de pension dep. Ir. 9.—. Prospectas.

JH 18232 H 6048 4. Spiogelhttlder, prop .' rai



________ g _______ _____ ___ AB » _B ___ _ff* __P" ___** __" __P& _k BVP ____P __P*¦ m t̂LJW qui profitent des orix extrêmement réduits et sans concurrence des Grands Etablissements Pfister,
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D |M  
M Wmgm I W Ameublements, à Bàle et â Zurich. — Avantagea i — Livraison franco. — Grandes facilités de
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paiement. — Magasinage gratuit jus qu'en été 1924. — Choix immense (300 intérieurs nés plus modestes aux plus ri-BvlH.ll *m m m ¦_» 1VUBV BP  ̂ ¦̂>r ¦ » ¦ WWaelll ches). Remboursement des frais de déplacement. — 10 ans de garanti e sur facture. — Pfister. Ameublements
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Z66e/fi£eulet ^^T^\

Il est superflu de vouloir engager des maî-
tresses de maison, qui en ont fait l'emploi, à

I

abandonner le café de malt Kathreiner-Kneipp.
Celles qui connaissent les avantages de cette
boisson saine et économique la conserveront
toujours.

UNE AFFAIRE!
200 COMPLETS

draperie d'Elbeuf confection très soignée, pantalon fond doublé, taille
de 40 à 54, seront vendus , jusqu'à épuisement, au prix unique de

Fr» 59«"~¦ 17301
200 COMPLETS

horfolk, p. garçonnets de 5 i 13 ans culottes entièrement doublées, à

Fr. 27.-
Hme Manmionito Wfll I L Robert 26 'La Ghaux-de-Fonds

illll l yUClIlG lILILL 2me étage Téléphone 11.75
MtM ^Hn̂ BHHB«̂ HBDBgHggMn|n ĝ HBn|

K$g Anciens Magasins du ^MSk
B 18 ^ _̂_^ • ' ¦ * •" ________¦ '

f s -*ï se recommande par la vente ~v . 1
p  ̂ d'articles de conf iance ' '4
'V jL. Téléphone 487 nssn MiW

'nrriAiinriififO

M à la personne qui par ses indications pourra I

I 

nous mettre sur la piste de la maison qui fa- |
brique ou fait fabriquer des CADRANS EMAIL
portant abusivement notre marque de fabri-
que dont voici la reproduction : ns»

. , . • ¦ <*&*z - :

LES SRENETS, le 3 Septembre 1924,

 ̂
QUARTIER FILS
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MsHaa! FOURNEAUX à gaz He pétiole¦¦ sons mèclic *
consumant,, du pétrole ordinaire et donnant une
flamme parfaitement bleue, sans suie, sans odeur. '
Allumage automatique (sans pomper). ¦ 18177

Le meilleur qui existe dans ce domaine. Aucun
danger d'explosion. Garantie réelle pour chaque
nièce. Flamme réglable à' volonté. Prix de 19.fi0 a
96 francs Trois fols meilleur marché que
là cuisson au moyen du bois, du charbon ou du
gaz. One dépense annuelle se rédui t de 240 fr. à
80 fr., donc nne économie annuelle de 160
francs. Catalogue gratui t et ; franco. Ne tardez:
pas a vous le procurer , — E. Honegger , Cor- 
celles s/Neucliâtel. Téléphone 75. JH9495 J
Demandez aussi prospectus, pour
Foureaux de chauffage '&&».______________________________ | 
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SOCIETE DE

BAN QUE SUISSE
Capital : Fr. 120.000.000 — Réserve . 33.000.000

La Chaux- de-Fonds - Neuchat el - Le Loele

Obligations
(Bons de Caisse)

511 Ol
9 A poor une dorée da 3 à 5 ans ferma

| Ces obligations sont remboursables à échéan-
ces fixes et sont munies de coupons semestriels.

La Banque prend Ir sa charge le timbre Fédéral d'émission

LIVRETS DÊ DEPOT
| A fl Jusqu'à concurrence de Fr. 10,000.—

Achat, Vente et Affinage
de métaux précieux

Toutes Opérations de Banque

Cigares Vevey-Erinatinoer
i extra vieux ;

le paquet 4e. 10 bouts ' Pr. — .54»
„ „ „ 200 ?, „ S.SO

par 2000 ,, „ 80.-
-Jusqu'à. épuiserpeot «lu stock

AD magasin C. FUOG - W/EGELI
La Chaux-de-Fonds 16461

/% 'v
*3Bi FourneauK] ŜSRSM»x ^w Ŝa ' *& '̂ 'lr'1'afl, 
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CQmlllJstillles

^̂ ^̂ &St  ̂BBBI ' W.-;P«. .

Jeune Fille
bien au courant de la sténographie et des tra-
vaux de bureau,

es* demandée
par importante Maison d'Horlogerie de la pla-
ce. — Offres écrites sous chiffres G. B. 17392,
au Bureau de I'IMPARTIAL.. 17392 I

4 FEUILLETON DE L 'IMPARTIAL

PAR ** ~

André SAVIGNON

Mon parrain , lui, ne se contenait plus :
— La facteur n'avait pas le droit de vous

remettre cette enveloppe, et vous n'aviez pas
le droit de la décacheter. Passez la lettre , tout
de suite !

— Et si j e refuse ?.... brava Mengham .
— Alors, c'est un vol.
— On me l'a donnée, je l'ai prise.
— Et ouverte !
— Bah !...
Une fois de plus, Prigent étendit ses mains

vers la lettre. Mais Mengham l'avait fourrée
dans sa poche. Ils allaien t en venir aux mains.
On réussit à pousser mon parrain hors de la
salle.

— C'est bien ! cria-t-il en s'en allant ! j e vais
chercher le facteur . Il vous dira...

La gravité de l'incident n'échappait à per-
sonne. Seul , le « vieux » paraissait s'en amuser
beaucoup.

Mon parrain nous rejoignit bientôt , et le fac-
teur l'accompagnait. C'était un petit bonhomme
à lunettes , tout chétif , et qu 'on aurait bousculé
d'une chiquenaude. On vit bien , à la solennité
de son attitude , qu 'il ss rendait compte que ça
allait chauffer. Mais , sans doute , puisa-t-il dans
la conscience du devoir à accomplir et dans le
Prestige de son uniforme le ton assuré sur lequel
il dit à M. Mengham :

— Il y avait dans mon courrier une lettre
Pour le capitaine Prigent : vous l'avez prise en

observant que vous la remettriez vous-même à
son destinataire.

— Absolument exact, reconnut Mengham. *.
— En ce cas, poursuivit le facteur, j e prie ces

messieurs de ne pas oublier votre déclaration,
car j'entends dégager ma responsabilité. Il pa-
raît que cette lettre a été décachetée : elle se
trouvait intacte quand j e vous l'ai remise..,. . .

U dut parler encore, mais on ne l'entendit
plus. Prigent avait bondi sur Mengham et, le
saisissait à la gorge. A leur tour, Corsen et
Calais s'élancèrent pour les séparer : la lutte
devint générale et le facteur , pris dans ce coup
de. temps, parut submergé au milieu de ces épau-
les houleuses.

Je gagnai rapidement Ja porte au moment où
Corsen balançait une chaise au-dessus des com-
battants , sans doute pour les assommer tous à
la fois. Et puis, la lampe, renversée, roula à
terr e et s'éteignit, la maison parut s'ébranler
jusque dans ses fondations mêmes, des meubles
s'abattirent avec fracas ; écrasés sous les pieds
les plats et les assiettes craquaient avec un bruit
de pétards ; la cloison , qui sembla céder sous la
pression de cette cohue furieuse , gémit lamen-
tablement.

Ce fut alors que deux faibles femmes, madame
Calais et Marie-Naour , eurent rajson de ces for-
ces déchaînées. Elles parvinrent peu à peu à
calmer les fureurs et à pousser tout le monde
dehors.

Pour moi , je restai à 1 auberge, où j e devais
coucher en attendant que mon parrain ait amé-
nagé à bord un coin à mon intention. Et j e les
vis descendre vers le port, tous ensemble, les
trois géants, le petit homme et le facteur, par le
chemin qui borde le cimetière de Lampaul, tous
tempêtant , jurant , s'invectivant , car la querelle
avait repris de plus belle, sur l'insistance de
mon parrain à réclamer sa lettre. Et la troupe
hurlante disparut enfin dans la nuit

¦ i ¦
Â bord

' Du haut de la falaise, un chemin en lacet des-
cendait vers la jetée glissante de Pen-ar-Roch,'
où il avait été convenu ' qu'une embarquation
du « Rageur » viendrait, me chercher. Calais m.y
conduisit d'assez -bonne heure , deux j ours après
mon arrivée à Lampaul..

. Le regard, en cet endroit, commandait, du
Stiff, à Proz Qoret , toute la côte Sud d*Oues-
sant, fort distincte sous le ciel ensoleillé. Sou-
vent à pic comme un mur et parfois presque
rectiligne, cette partie de l'île , peut-être ;la plus
élevée, opposait, pendant cinq à six kilomètres,
son^ rempart rocheux aux' efforts du 'Fromveur ,
un puissant fleuve.marin. . . \r ,

A l'écart de. ce dangereux voisinage, le «Ra-
geur» , mouillé à un demi-mille de la cale, appa-
raissait immobile en une eau assoupie dont la
blancheur avait des aspects nacrés. Le From-
veur, ici, était sans effet. Mais, plus au large; il
bousculajt hargneusement Tes entrailles ' de la
masse liquide . On devinait son action aux bouil-
lonnements tourmentés de la surface. Plus loin
encore, à travers les vastes régions sur lesquel-
les se perdait la vue, de longs ruisseaux huileux ,
divertis du flot principal, glissaient comme des
serpents sur l'étendue opaque des eaux. Ils diri-
geaient leurs forces sournoises- vers des centai-
nes de « cailloux » écumeux, semés entre le che-
nal dg la Helle et la chaussée des Pierres Noi-
Tes;' et au milieu desquels les îles Bannec et Bai
larinec, Malène , Trielen l et Béniguet,, constella?
tions majeures de l'archipel, semblaient flotter
entre les vapeurs du matin.

En dépit de mes efforts, l'éloignement m'in-
terdisait de reconnaître parrain Prigent parmi
les hommes qui s'agitaient sur le bateau. Mais
de grandes plaques de tôle, amonceiées sur le
pont du « Rageur », gémissaient sous les coups

redoublés de lourds marteaux, à tel point qu on
se fût cru dans le voisinage d'un atelier de
chaudronnerie, et un tapage assourdissant, qui
détonnait dans la quiétude habituelle de ce dé-
cor marin, parvena it jusqu'à nous.
¦ Calais voulut annoncer notre arrivée par des

« Ohé ! » retentissants. Or , quoique l'eau portât
fort bien la voix, nul signal ne nous parvint en
réponse. A mon toux, agitant les bras, je mêlai
mes appels aux siens et leurs accents, se réper-
cutèrent dans les grottes a voisinantes. Seul, un
ricanement prolongé, que nous perçûmes pen-
dant un arrêt momentané du vacarme, nous
donna enfin la réplique : le père Mengham s'a-
musait de notre impatience.
' — Il ' est' fichu de nous faire attendre comme
ça jusqu'à neuf heures.' dit Calais avec philoso-
phie... rien que pour se payer notre tête !

Alors, en. manière de passè-tèmpS, f admirai
les couleurs changeantes des eaux qui se
jouaient à proximité de la cale.

Ici, elles semblaient des. émeraudes en fusion;
leur masse, balancée avec rythme, comme par
la respiration de quelque monstre invisible avait
des refelts de lave. Il était impossible de sonder
le mystère de tout ce qui vivait et grouillait sous
elles : des petits tourbillons se dessinaient à la
surface, comme des fossettes. Ailleurs, c'étaient
des bleus épais et gras, vernis et chatoyants ;
parente la couche liquide qui roulait sur un lit de
ou . .bien, Ta lumière, plus directe, rendait < trans-
sable doré ; à mes pieds, l'eau profonde avait la
rousseur de l'embrouillis des algues serpentan-
tes et sans cesse agitées , qu'elle semblait diri-
ger sur moi, comme pour m'attirer vers le fond.
Sur la cale, il y avait plusieurs casiers à ho-
mards.

Le Secret des Eaux
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Enchères publiques
d'un

Matériel . de Pension
Rne Léopold-Robert 6

Pour cause de cessation de
commerce, M. JEANMAIRET.
fera vendre aux enchères publi-
ques , à la Rue Léopold-Ro-
bert 6. le lundi 15 septem-
bre 1924, dès 13'/2 beures,
le matériel de pension suivant :

13 tables de marbre, 1 grande
table à coulisses, 1 lot de chaises,
1 grande glace biseautée, S régu-
lateurs, S vitrines, 1 banque. 1
bain-marie, avec pot en porcelai-
ne, lampes électriques, 1 billard
«Morgenthaler» moderne, à' l'état
de neuf , 1 grand potager , calorie,
verrerie, vaisselle de pension, po-
tager à gaz (3 feux), avec table
en fer. 17Q21

Vente au comptant.
Le Greffier de paix :

Ch. SIEBEB.

Laure MATHYS b flu Nord 77
- , Représentante exclusive de la Maison MOSER de Bern

pour les tapis Smyrne sur canevas laine¦„. Grand choix de motif s "VENISE "
à des prix très avantageux'

Magnifiques COUSSINS brodés sur cuir



ETAT-CIVIL flujjepleiiïe 1924
NAISSANCES

Brandt , Jean-Lucien, flls de
Léopold-Edouard, manœuvre et
de Anna-Elisabeth née Schnee-
bergér , Neuchâtelois. — Mancy
Jean-Pierre, fils de Aziz, avocat ,
et de Renée-Suzanne Houriet,
Egyptien. — Barbey, Jeanne-Eli-
sabeth, fille de Antonin-Théophi-
le, voiturier, et de Marie-Léonie
née Blein , Fribourgeoise. — Tis-
sot, Pierrette-Marguerite, fille de
Henri-Michel, commerçant et de
Marguerite-Angèle née Favarger,
Neuchâteloise.
PROMESSES DE MARIAQ E
Emery, Maurice-Numa, méde-

cin, Vaudois et Neuchâtelois et
Dubois dit Cosandier Lucie-Hen-
riette, Neuchâteloise.

MARIAGES CIVILS
Surdez, Arthur-Joseph , I U M  ,-

ger, Bernois et Monnier Beitha-
Jeanne, horlogère, Neuchâteloise.
— Ecabert , Paul-Jules-Eugène,
horloger et Dàllenbach Louise-
Adèle, ménagère , tous deux Ber-
nois. , ,

DECES
Incinération. Grosjean , Marie-

Henriette, fille de Charles-Au-
guste et de Bertha née Gnaegi,
Bernoise, née le 20 Février 1884.
— 5303. Rubin, Louise-Emma,
fille de Henri et de Madelaine
née Amacher, Bernoise née le 10
Octobre 1865.

IgBraSgS m __g _g

COFFRES A MURER
COFFRES-FORTS

• Trésors pour fixer au mur
- CASSETTES 15371

B. Schneider
_j»abrique de Coffre-forts « Union*

Zurich I, Gessnerallee 36
Représentant général pour la

Suisse romande : D. Gobât, Ga-
lerie du Commerce 63, Lausan-
ne. — Demandez s. v. D. pros-
pectus No 15. JH 24472 Z

Le Salsepareille Tolédo
se trouve à la 14740

PHARMACIE BOURQUIN

tabreàmoger
¦Henri II, composée d'un buffet

1 chaises rembourrées cuir, 1 ta-
ble, serait cédée d'occasion, à
fr. 500.—. au comptant. 17381.
S'adr. an bnr. de l'clmpartial»

1 vendre
à prix très dérisoire, un boiler
électrique, contenance de 60 litres,
eau chaude, et ayant peu servi
(200 fr.;. — S'adresser, de pré-
férence le matin, chez Mme veuve
Perret-Gourvoisier, rue du Parc
TU 

Bois de charronnage
' A vendre un wagon Frênes

sciés, en 50 mm., 60 mm., 70
mm., 80 mm., 90 mm. Prix , fr.
115.— le m3, chargé sur wagon
Delémont. Egalement quelques
wagons de chênes, lre qualité ,
à prix raisonnable. — S'adresser

Chantier CATTIN, DELÉMONT ]

1 Les soussignés (Maîtres Railleurs avisent leur I
i honorable clientèle et le public en général que, I
ï dès ce jour, malgré la grève, ils sont en mesure Ë
1 d'exécuter tous les ordres p r la saison d'hiver. I

1 J. Méald&iU VMaethtotd 1
I (B. thmhine S/Uttmo I
1 €. Jette? Jl. £euzingew J

Eak. I ;3ô3 JM

amEm^ÊÊÊKK^isBÊÊÊÊÊÊÊÊmmmmÊÊÊa^ÊiÊÊKÊ^ÊKÊKÊmmÊKiÊiÊ^KmmmmK^ÊÊmÊtmmÊ^^^ÊÊ^mBef

I \ â  

Grande liquidation générale _!«
= meubles Prostrés =

off re encore quelques occasions très Intéressante» en

Hgl • m B* g bêtre et sapin 90 et 100 cm.
____ __Flfl_ fl fi tfl IlvA bois dur- 90 cm.
Kil IF lï 11 l l l l  bêtre poli go et 100 cm.
l i l i l  1. U i l l  % ooye-r ciré um 100 et 140 cm.
lll lll l l l l  11 lll " »* frisé 90- 100 - no - 130 - 140 cm.
¦V wfit_f Wlw 11 KV „ rt r» à fronton sculpté, 100 cm.
mml̂ mmmummmimmmwmmmmmmm Cerisier 90 cm.
LITS DE FER, qualité extra 90-110 cm. —;— LITS D'BftPAMTS

Coutils matelas, crins, plumes, duvets. Literies complètes
OCCASIONS EXTRAORDINAIRES 17220
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U CHAUX-DE-FONDS
3lut%3.SUchiunLtt

„Estun Kégalp our I %

I
toui vrai cormaissearn\ l

MmMmtitirMiiàmiiif mi 'A 'C'' -̂''.—"~"—«

' Fête Champêtre
Le Pâturage, l'Emplacemen t avec tables el quillier . un

pavillon pour Comité, sont mis à la disposition de So-
ciétés ou de Familles. — Pour traiter , s'adresser à la

GR-BIILE ¦ RESTAURANT

Cidrerie de Morat
Téléph. 13.85 succursale : SERBE 79 Téléph- <3-85

La Chaux-de-Fonds

CIDRE ta, à" ir. .35 le lie
Belles Pommes de table a fr. -.50 le Kg.
Belles Poires depuis ir. -.30 le Kg.

17481 ou S» Kilos pour fr. t.—

Belles Pommes de terre extra
Eau-de-vie garantie naturelle pors£Wc-
Décotteur-Metteur en marche S'AC
Jeune Horloger ̂ aaaasff
Lanfernler-Rctoucheor
Régleuses Dreguef

trouveraient emploi , aux 17058

Fqforiqiies J>iOVAPOw

, i

j Mj ÊtoBM *É&mmm f »«mi»»«e de I*_rSm. ?0£

I Souliers s.ss-- IQ 80 1
agi jolis , fantaisie , vernis ¦ t̂ T B 5

W Homélie Cordonnerie Kurth & C*© H
H Balance 2 - La Chaux-de-Fonds

A REMETTRE de suite

Maison de Campagne
située à 1 heure de Ua Cbauz-de-Fonda, et à </t d'heure d'une Station
de Chemin de fer. composée de 8 chambres et nne enisine, jardin ,
etc. Agréable aussi bien pour l'été que pour l'hiver. Le mobilier et
les ustensiles de cuisine sont à vendre au preneur. Reprise. 800
francs. Location très modeste. —'Offres écrites, sous chiffres L. S.
17233, au Bureau de I'IMPARTIAL. 17222

. Balanciers m de 25 à 100 mm

«

Presses de 2V.-5 8/10-15/20 tonnes
' Laminoirs plats, à fil, à passées

Tours pour horlogers
à perche et à ban prismatique

Réparations Transformations

Usine Mécanique

Ed. LUTHY & C°
Serre 91-93 Téléphone 1062¦ La Chaux-de-Fonds

UiSU on bon potager
3ÊÊÈÊS  ̂â £

dZ ou 
combiné

TBfl Min fi p
I e j 7, Rue Léopold-Robert, 7

__ES__________£ S f ¦ Bas pris ¦ • :
VJr* Escompte 5°/, timbres

T̂ MEUBLES ̂ %k

/FIHIEIIRX
MFleurs 24 Tel épia 5,84l
B LA CHAUX-DE-FONDS eoo B

1 BfflEDBLEBIEHTS COMPLETS I
% Meubles de Bureau S
^k 

Grarantie a.'bsoru.e Jw

^ f̂c» Prix avantageux Ê̂r

HEDCHHTEL A ¦£=»
GRANDS MAGASINS

avec 4 belles devantures. — Pour renseignements, s'a-
dresser sous chiffres F. Z.-707-IV. Publicité F. Zweifel 4
Co, Neuchatel . . P. Z.-707-N. 17378

Commerce mie

Gypserie - Peinture
bien achalandé, à remettre de suite ; pour cause de décès.
— S'adresser à Mme Vve Ela TAGLIO HUMBERT.
rue du Progrès 7, La Chaux-de-Fonds. -6802

A ro+ + 0 caïenn presque tous les Messieurs ont besoin d'unW_ -.bC Ù_UÔUU. beau et bon complet. Aussi faites sans
engagement d'achats, seulement pour comparer les prix , une
visite à 16443

l̂ ârgmritB êill
2mB étaoe Léopold-Robert 26 'm- i17B

Complets de travail, très forts, fr. 45.—
Complets pour hommes et jeunes gens, belle drap. fr. 45.—
Complets chics, draperie d'Elbeuf ,

forme mode, confection très soignée, fr. 59.—
Complets sport, solide fond renforcé, fr. 49.—
Pantalons de travail, article fort, fr. 18.SO
Pantalons fantaisie, fr. 10.50
L'Amiénols, oantalon de velours indéchirable.
16448 " qualité extra forte, fr. 29. —

Le Secrétaire Galant. Ŝ SSas:
Envoi au dehors contre remboursement'

: •) . 
• -¦ :

*< 
¦ ¦ 

; . ':
' ¦ ¦¦ ¦

¦ ¦
¦
¦ - ¦

Propriété
.h-d.llt,-. A vondre jolis petite propriété, k proxi-

¦flO-_ _ j '̂ ____ r- mit® ^e *a ^are et <î?ar
'ier des Fabriques. Im-

L. IEJBD • SK? meuble de construction récente, comprenant 2
_^J-lî-___ll l |jviL|vti appartements, dont 1 de 4 pièces et un de 3M^rW pièces, lessiverie, dépendances, eau, gaz, élec-
tricité. Jardins potager et d'agrément, formant un dégagement de
700 ni = ; le tout entièrement clôturé. Conditions avantageuses. —
S'adresser au bureau de l'Impartial. 17078 Hue visite viiEs

de 1» Pharmacie Bourquin
s'impose. 15949

A VENDRE
MCHINE A TRICOTER

Grandeur moyenne, sur pieds,
outillage complet, état de neuf,
serait cédée avantageusement. —
B. Toniutti. J. Droz 10. 15284

Il vendre
1 Ot noyer ciré, Louis XV,

largeur 120 cm. literie complète,
crin animal , état de neuf.

1 Buffet.
1 Bureau-commode.

S'adresser tue Léopold Robert 84
au rez-de-chaussée. 17199

Fournaises à pétrole
15 à vendre, complètes, réservoirs
et pompes. Pressant. — Ecrire
sous chiffres O. F. 937 ÎV.. à
Orell Fussli-Annonces, JVeuchà-
tel. O.F. 977 y, 16570

On cherche à louer, un

LtXâl
industriel

I 

pouvant cou tenir 40 à 50 ouvriers.
Offres écrites sous chiffres M.

R. 17337, au Bureau de I'IM-
PJ-HSIAL. 17337

Demandez à l'essai sans en-
gagament

la Machine à écrire
11 FRIT

Machine par excellence, neuve,
avec une année de garantie.

j_F_ri]_k <**5*8.!__'»""
Demandez les conditions , paya-

ble 20 fr. par mois — S'ad res-
ser au magasin E. FUÎ.LER,
Rue Léopold-Robert 70. 17366

Coto-lorls
8 coffres-forts en bon état , de

grandeurs différentes , sont à ven-
dre , à des conditions très avanta-
geuses. 170*29
S'ad. au bur. de l'clmpartial»

H vente
faute d'emoloi , une CHAK ltUE
- BrabanU 'et une MOCHEUSE,
eu bon état. - S'adresser a M.
Auguste JONER. ù BOUDB-
V3LLERS 17341

Fiitl ill
A l€»«B^H*

RU Quartier den TOUKEL-
LES. beau terrain pour foot-
ball. — S'adresser à Mme Brelt-
meyer-Girard. rue du Nord 89.

17122



Teirp to TOLEULS
DIMANCHE 7 SEPTEMBRE

dès 8 heures

Championnat Neuchâtelois Série D
Htaaiix de-Fcnds ill - Floria II

Dès i O beures 

Championnat Neuchâtelois Série AEtoile n - noria i
Entrée' 50 cent. 17554

ETAT-CIVIL dn 5 septembre 1924
NAISSANCE

Viret, Paulette , fille de Fran-
çois, commissionnaire, et de Jean-
ne-Eva-Maire , née Donzé, Vau-
doise.

MARIAO.ES CIVILS
Pilatti, Stéphane, manœuvre,

Italien, et Magne, Marie-Louise,
sans profession, Neuchâteloise.
— Glauser, Edouard, horloger.
Bernois, et Roth, Irène-Cécile,
ménagère, Bernoise et Neuchâte-
loise. — Salvadè, Henri-Marcel ,
manœuvre. Italien, et Donzé,
Adèle-Aline, ménagère. Bernoi-
se. — Bandelier, Georges, ma-
nœuvre. Bernois, et Lecoultre,
Juliette-Hélène, ménagère. Vau-
doise — Ducommun-dit-Boudry,
Charles-Henri,- margeur et Jean-
nin, Mathilde, émailleuse. tous
deux Neuchâtelois. — Perrin,
Guillame-Albert , horloger, Vau-
dois, et Ducommun-dit-Bôudry,
Lucie-Bertha, ménagère, Neuchâ-
teloise. I; ._ J. K- - •

Barillets
L'outillage complet pour la fa-

brication des barillets, 17897

est à vendre
à un prix très avantageux. Con-
viendrait à mécanicien ou outil-
leur désirant s'établir. On met-
trait preneur au «jtrtant. — De-
mandez offres détaillées, par écrit
sous chiffres P. 6453 J. 4 Pu-
bllcllas. St. IMIER 

Cheval
J

 ̂
On demande

ĵBft. à acheter , che-
_ Ĵ___R8L " val ou J u -
*JT _ -ï_ >-*s nient, sage .
~JS—j a*»2^ de 7 à 8 ans,
demi-sang, renforcé, hauteur
1 «5 m. environ. — Offres à MM.
Neukomm & Go, Vins en
gros, La Chaux-de-Fonds.

17546 '

Jk vendre

3 «lies à sertir
«Berner "

usagées, mais en bon
état. — Offres écrites
sons chi ffres M. F.
17570, an Bureau de
1'« Impartial » .  < 17570

Echange i iii
Beau fe&ement moderne de 3

pièces, situé quartier Ouest , serait
échangé contre un pareil dans
même quartier ou Crètets. — Of-
fres par écrit, sous chiffres A. Z,
17543. au bureau de I'IMPARTIAL .

17543

Y1UA
anx environs de Neuchatel

A LODER, pour l'hiver ou à
l'année, villa meublée, 7 cham-
bres, chauffage central , bains.
Situation tranquille. 17567
S'ad. an. bnr. de l'cImpartlaU

Restant»
Hôtel

A vendre, dans -localité très
fréquentée , uu bon restaurant,
avec 13 chambres bien meublées,
salles de Sociétés, etc Gros débit
— S'adresser à MM. L. Favey
et J. Morard, Palod 3. LAU-
SANNE. J H5186C , 175n2

A n  unr.ro une belle table ovaleïeuure i^g XV. — sv
dresser rae du Progrès 119. au

i Sme étage (milieu). 17290

Phnmhpfl n̂ demande à louer,
UllttillUi C. de suite, peti te cham-
bre meublée. — S'adresser chez
M. Haenni, rue du Premier-Mars
iea. ¦ 17530

On demande * .̂ STàC.
tilleur «Boley» ou autre marque
avec quelques accessoires. - Ecri-
re sous chiffres A. D. 17571. au
Bureau de I'IMPARTIAL 17571

Un demande d'occasion, un in
complet, à une ou deux places.
Etat de neuf. — S'adresser rue
de la Paix 43, au Sme étage, à
gauche : . • • 17528

Rllffpt ' ^" aemanc'e a acheter,
DUJICI. d'occasion, et au comp-
tant, un buffet à une ou deux
portes. — S'adresser rue dn
P;i rc 17. nn 3ms étage 17415

'l'rnilVP u"e jaquett a ue lame.
11 UUl G, La réclamer, rue des
Tourelles 31. au Sme étage. 17393
Dnnrjn du côte du Succès, une
tel ull gacoche noire, contenant
un porte-monnaie avec quelque
argent. — Le rapporter contre ré-
compense, chez M. Rouiller, rue
du Succès IS. 17350

PpPflll manlvel'e d'auto. — La
I Cl Ull rapporter , contre récom-
pense, rue du Premier Mars 12.

kiété de Tir
Les Convers
A l'ocoailon du

Tir ae Clôture
Samedi et dimanche

6 et 7 courant
ies prix seront distribués à 1

lei do H Blanc
& RKNAN

le dimanche soir

Soirée familière
17555 

^̂ ^̂ Plusieurs ^̂ ^̂
#itline$ â toBiI.e\j m  neuves, 1™ marque, sont L̂B à enlever da suite, ainsi ¦
I q'une d'occasion, avanta- H

Mae use. Bas prix. Arrange- ¦
Â ments sur demande. — m
L̂ S'adresser à M. J. ___r

^̂  ̂
Girardin, Rue â

^̂ ^
J. DroiSO

^̂ ^

LAilGDE et LIÏÏEMTORE
Italienne

ProNssaur ;

Béatrice Graziano-Ravarino
98, Rue du Parc, M

Illms étage
Marne adresse, i

ESPAGNOL
Tachniauu ut Commurclui

le Teehaieien
Jeune homme, si possible por-

teur de diplôme d'Ecole d'Horlo-
gerie EST DEMANDÉ par
grande fabrique de la ville. —
Offres par écrit, en indiquant ré-
férences et prétentions, sous chif-
fres N. X. 17S83, aa bureau
de I'IMPARTIAI,. 17583

Comptable-
Correspondant
sérieux et actif (8 ans de prati-
que dans commerce de tissus),
cherche situation. Excellen-
tes références a disposition. —
S'adresser à M. Henri Gentil,
Progrès 47, Le Locle.

P10407L6 17867

CoHatin
Jeune homme.est demandé pour

foire les commissions. — S'adres-
ser à la Fabrique, rue du Temole-
Allemand 33. 87540

DECOTTEUR
connaissant à fond la peti-
te pièce ancre. 5*/4 à 10'/_
lignes, est demandé pour
entrée immédiate. — S'a-
dresser au bnreau Maurice
GKUNFELD, rue du Parc
No 110. 17568

Boîtes Or
A louer, ou éventuellement à

vendre, 17539

Aielier
de monteur de boîtes bien installé,
situé au centre des affaires. —
Offres par écrit sous chiffres A.
B. 17539. au bureau de I'IMPAR-
TUL.

A remettre
réelle occasion, ue bou marché

Epicerie- laiterie
marchant bien, beau magasin
dans bon quartier. Pressé, cause
départ. — Adresser offres écrites
sous chiffres T 83113 X. à Pu-
blicitas. Genève. JH-40375-1. 17577

Chambre. iïrsâsR
avec Pension. • 17578
S'ad. au bur. de i'«ïmpartial>

Restaurant de la
Maison du Peuple

_L« Claauwcle-I'omds
Rue du la Serre 68 (En face de la Gare)

—¦—»-«?-<_¦_—

Tous les Samedis soirs, dès 18 '/. heures

Grand Souper s Tripes
Nature et Mode, à Fr. 2.SO

Samedi soir. Dimanche, à midi et Dimanche soir

Repas âfec Bondelles
17574 accompagné d'un menu excellent.
Prix modique. Cuiaine très soignée.

ON SERT A L'EMPORTÉ
Tons les jours. Glaces. Tous les jours, Glaces.

Râpas pour familles et Sociétés sûr commande.
Consommations de prem ier choix

Menu du Dimanche à midi

Bondelles et Poulet
Pensionnaires Pensionnaires

Se recommande, La Maison du Peuple.
Dimanche aoir Excellent Orchestre Dimanche soir

* - r̂- 'w *
Votre confort sur la route dépend de votre

machine et de vos pneus. Mais é l'arrivée ? T T II
dépend de votre hôtel et de votre bagage.

— GRAESER —
FIEYER, DRAW!* A Cie. suce.

fabrique è votre intention une malle d'au-_f«_» solide, légère et peu encombrante, JH 51184 c

Maison BRJESER (MEYER, BRAUN & G", suc.)
Wicmrfcasln «le «ente :

3. «irond - Chêne 3, 1AVSANNE.(a côté du l.ausanne-l-'alace). 17563

M Barcelona
Tous le» *«»i_rs . - ¦

Concert
i par l'excellent Orchestre ————
____= D- AVERSANO !¦=

qui vient «le débuter briltaronjent a ~
1-a Chaux-de-Fonds. 17569

MT Dimanche: Concert Apéritif
Se recommande. A. RASSIS.

Désirez-vous «n
A PIANÏEiUJ CONFORTABLE?
B vendu en français , Demandez nos échantillons et catalogoes des¦ Manteaux Soir de Paris
M Sport Ville Campagne
M Sur demande nous nous rendons à domicile.
J$M FZ-710-N Agents généraux : 17565¦ Neuchatel Cliorti) & cie
«

 ̂
7, Rue de l'Hô pital , 7 Civil - Tailleurs - Militaire

MqiClrâtel d» *. faubourg
8n_B______H______E_B_n_____n f w tom de l'Hôpital, 46

0KF Près de l'Exposition. Garage à proximité immédiate.
Vins. Bière. Liqueurs. l_até. Restauration froide. Prix modérés.
KZ-708-N 17564 Se recommande , Mme Ludi. m

Â VENDRE très avantageusement

lis el Banques de Magasin
S'adresser rue de la Paix 9, au 1er étage. 17558

A
IIEN_ï-3£ de suite, pour man-
VCIlUilt que de place, 2 lits à

2 places , crin animal, complets,
en bois dur, 1 belle table à cou-
lisses avec 6 chaises. 1 armoire
à glace, lavabos aveo glacé et
sans glace, toilettes, grand buf-
fet à 55 portes, tables rondes, de
cuisine et de nuit, chaises, mal-
les, commodes, 2 régulateurs, 1
établi (8 places), 1 poussette, 1
fourneau en catelles, 1 baignoire
pour enfant. Grand choix de ta-
bleaux. Bas prix. Meubles d'oc-
casion. — S'adresser rue du Pro-
grès 19, au rez-de-chaussée, à
gauche. 17512

A vendre Ltsm
pins. 1 char à bras, de bouche-
rie, 1 petit char à bras, 1 glisse
plate-forme. — S'adresser à M.
Numa Hertig, Bue Fritz-
Courvoisier '15. 17497
A VPHdrP P°ur cause de
HL WCIIUI C départ, rue du
Temiile-Allemand 61 , au Sme éta-
ge: Grand Lavabo à écoule-
ment, arec 4 robinets (réelle oc-
casion). Glace, belle Chambre à
coucher, acajou et appliques cui-
vre, Lustres électriques. Fers à
repasser, Fauteuils- osier. Chai-
ses, Vaisselle, Skis pour enfants.
Livres de médecine «Bilz», Mé-
thodes de piano tLebert» et «Stark»
et autres, Pots de grès, Bouteil-
les vides. 17538

Même adresse, on demande une
BOIV-VE pour Paris.

Tl*HW__iil a uomlciie. est
11 UlUllf cherché par per-
sonne ayant travaillé sur l'horlo-
gerie, à défaut on ferait des rac-
commodages. — Offres écrites,
sous chiffres J B. 17568.
au bureau de I'IMPABTU-L. 17566

logement S&:
logement de 3 pièces, cuisine et
dépendances. Eau et ' électricité,
jardin et petite écurie. Entrée de
suite ou époque à convenir. Même
adresse, a vendre des poules et
poulailler. —S'adresser rue Jacob-
Brafidt 84, an rez-de-chaussée,
La - Chanx-'lB-Fond".. 1 7553

Remonteurs "̂ ££5^;
mécanismes, 2 acheveurs
d'échappements, pour pièces 10'/.
lignes . «A. S,j>, sont demandés,
au comptoir ou à domicile. —
S'adresser rue de la Paix 127,
au rez-de-chaussée.- .17551

HflPlnCtPP On engagerait de sui-
UUIlUgGl . te un horloger pou-
vant mettre Ja main a tout. 17561
S'ad. au bur. de l'clmpartial»
HnplntfAP On demande un jeune
llUllUgOl . homme, ayant fait
un apprentissage d'horloger com-
plet. 17560
S'adr. an bur. de l'clmpartial»

UU U61MD.U_6 caissières,femmes
de chambres pour hôtel et famille,
cuisinières, servantes. — S'adres-
ser Bureau , de Placement, rue
Daniel-JeanRichard 43. 17522

Clûiino _ R  Alouer rez-de-Cliaus-
riBUI Î» 10. sée Est. de 2 piè-
ces et dépendances. — S'adresser
Etude Jeanneret et Quartier, rue
Kritz-Couryoisier 9, . 17484
Pjrfnnn d9 deux enambres ei
rigUUU cuisine, est à louer pour
fin septembre, rue du Progrès 3.
S'adresser à M. A. Guyot, gérant ,
riie de là Paix 89. 17535

Villa *ux ArDres 84» avec cinci1111(1, chambres, chambre de
bains et beau jardin d'agrément,
est à louer pour le 30 avril 1925.
S'adresser â M. A. Guyot , gé-
rant. rue de la Paix 39. 17536

rhamhpû DOn meublée est à
UUttlUUI C louer, avec établi, à 2
fenêtres, pouvant servir d'atelier.
— S'adresser rue de la Charriére
27, au rez-de-chaussée, à droite.

- ' 17548

Pied-à-terre, iïZFTtâA
sous ehiffres M. B. 17531. an
Bureau de I'IMPARTIAL . 17531

I.ndPmPtlt Employéd'Adminis-
UUgC-lJCllI,. tration cherche a
louer, logement de 2 ou 8 pièces.
Même adresse, à vendre salle a
manger, à Vétaf de neuf. — Offres
écrites, sous chiffres A. B. 175-1)
an Burnan d° I'I MPARTIAI ,. l~ n'2<»

Impressions couleurs. oSSSSL

§̂j| Couronnes et bou- Map3B quels mortuaires en H
¦ H tous genres. 8344 H
?% ?̂l Exécution soignée B̂H
'̂*)_«_ Conditions e x t r ê m e  ^̂ SK^H mcnt avantageuses. 1£2|G|

&ÊJ& F. PERRIN |̂S Jardinier -décorateur ¦
¦ ;< Télép hone S 74 Ĥ

Profondément touchés des nom-
breuses marques de sympathie
reçues de toutes part, à l'occa-
sion de la cruelle épreuve qu'ils
viennent de traverser, Monsieur
et Madame Albert FROIDE-
VAUX-BRANDT et familles, re-
mercient sincèrement toutes les
personnes qui les ont entourés
dans ces .ours pénibles. 17498

^.«jggg-̂  POMPES FUNÈBRES

î '"̂ t^ jsSfifi î Corbillard-Four gon automobile
1M| ' __ _̂3> Toujours grand choix de

JSBMEIIIB î Ww&? Cercueils Crémation
^^̂ ^̂ ^ ^% 

Cercueiis 

de bois
^»»u^r w Ttiss les cercueils sont capitonnés

*&? S'adres- fijî mjf /% éT] TtW
IPrfac trés avantageux ser, »̂ *-~m drm. Â m m.

Numa-Droz 6 4,90 TëLëPHONE 4.34
(Fr.-Courvoisier SB jour et nuit

\:téçï Père , mon désir est que là où je suis H9

^  ̂
ceux 

que 

tu m'as donnés y soient aussi 02$
ySî avec moi. Jean X VU, 26. i«3E
B  ̂ Repose en paix. Jvjj^
H Madame Bertha Leuthold et ses enfants, SSS
H Madame veuve Ch. Leuthold-Fleuti , Mm
PS Madame et Monsieur Ch. Heussi-Leuthold et leurs y$j
|% enfants; 9H
uid Monsieur et Madame E. Leuthold-Jeanbourquin et leurs Ht
Sjfi enfants, £M
¦H Les enfants de feu Madame Glauser-Leuthold, rtS
&$& Madame et Monsieur Paul Leuthold-Dubois et leurs g|
IpM enfants, ma
Srpi Madame et Monsieur Marcel Eoi-Leuthold et leur enfant, jj?S
BH Madame et Monsieur J. Loup-Leuthold et leur enfant, pwB
tgt à Yverdon, WÊ
t̂ 'î ainsi que les familles Hirt, Bey et Bueisch, ont la pro- H
9 fonde douleur de faire part à leurs amis et-connaissan- SS
BM ces du décès de 17547 H

I Faul LEUTHQLO - LEUTHOLO 1
Sgk leur .cher père, oncle et parent, décédé à l'âge de 45 ans, j R̂
|̂ y après une courte maladie. SK
H La Chaux-de-Fonds, le 6 septembre 1924. Ë3

mèï L'enterrement, SANS SUITE, aura lieu Lundi 8 H
ĝ courant, à 1 heure après-midi. &l
m̂ Domicile mortuaire, Rue Fritz-Courvoisier 15. 

^B Qne urne funéraire sera déposée devant le do-' |̂ l
®| cUe mortuaire. Lll
fe; Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part îj m

fc î Pauvre Maman, du triste mal tu ne ]fejj3
M sou/f riras nlus désormais , mais tu pars IgHj
KM en la issant ta famille dans un profond ;J$m
Ëfiâ chagrin. cfl
Ë̂ Le travail tt le dévouement furent Hj

^̂ L sa vie, 
Ë̂i¦¦ Repose en paîx. f p̂

['Mi Monsieur Jules Aubry-Feuvrier, ses enfants et petits- MK
B «nfants, à La Chaux-de-Fonds, en Amérique et en France M
H ont le pénible devoir d'annoncer à leurs parents, amis 9̂W «t connaissances, le décès de leur bien chère et regrettée IR

__ . épouse, mère, grand'mére, sœur, belle-sœur, tante, cou- <«¦
raH sine et narente, 17527 ||B

1 mm Céiina MIBRY rcraioi I
BH qu'il a plu à Dieu de rappeler à Lui, vendredi , dans sa gg
)  ̂ ôime année, à 4 heures au matin, après une longue et El»
jdpi pénible maladie, supportée avec beaucoup de résignation. * v
WÊ La Chaux-de-Fonds, le 6 septembre 1934. ë9
3W Domicile mortuaire. Les Mélèzes. H

®sj L'enterrement, SANS SUITE, aura lieu Dimancbe j|3HB 7 courant |£JS
0H La présent avis tient lien de lettre de faire-part. |B

t Avez-vous 1%£? Voulez-vous Mtta1 Cherchez-vflus A Demandez-vous j ^,  $
$ Mettey un^ ctunonce dans I'IMPARTIAL, journal le plus répandu ûe La Ohaux-de-Fonds, dans le Canton de 

^
^ N euchatel et ie Jura Bernois, pénétrant dans tons les ménages de la Ville et environs et consulté tons les Jours par quantité ^i d* personnes de toutes conditions, à la recherche de renseignements utiles. A

U mr Tirage élevé ~W BIlODDeiIieDtS ÙIII1BIICBS 3V8C TabaiS Projets et Dexrls sur demanfe ^



il IQ Société des Nattons
Le dîner des journalistes

GENEVE, .6. — Le déj euner organisé par
î*Association internationale des journalistes ac-
crédités près la Société des Nations, en l'hon-
neur de MM. Hexriot, Mac Donald. Theunis,
Motta, président de l'assemblée , Hymans. pré-
sident du conseil, a fort bien réussi. Il comp-
tait environ 150 couverts. Parmi les invités, on
remarquait encore M. Henry de Jouvenel, sé-
nateur, et l'un des présidents d'honneur de l'as-
sociation, Sir Eric Drummond , secrétaire géné-
ral de la Société des Nattons, Butler, direc-
teur-adjoint du Bureau international dû travail,
remplaçant M, Albert Thomas.

Le président de l'Association, M. Frank Fil-
liol, ajdtainistrateur-délégué de l'Agence télé-
graphique suisse, a souhaité la bienvenue aux
hôtes die l'association et spécialement à MM.
Herriot et Mac Donald, comme hommes d'Etat,
anciens journalistes et écrivains.

M. Herriot, dans un discours charmant, a rap-
pelé des souvenirs du j ournaliste qu 'il était et
qu'il pourrait bien redevenir un j our. Après avoir
parlé de son amicale collaboration avec M. Mac
Donald et M. Theunis, il a proclamé la volonté
des trois premiers ministres de poursuivre leur
oeuvre de paix et de reconstruction. M. Herriot
a été très applaudi.

M. Mac Donald , également applaudi, a eu des
paroles pleines d'humour à l'égard des j ourna-
listes, parmi lesquels il a vécu comme j ourna-
liste professionnel avant de devenir premier-
ministre. En des paroles sérieuses il a affirmé
lui aussi sa collaboration avec M. Herriot et M.
Theunis et a demandé aux journalist es de prê-
ter leur aide à l'oeuvre entreprise.

Enfin, M. Theunis, premier-ministre de Bel-
gique, a eu lui aussi des paroles aimables envers
la France et l'utile appui qu 'elle donne aux hom-
mes d'Etat. 

Des commemtailres
Le discours de M. Mac Don&ld

M. Herriot, dans un discours fort habile, qui
a déchaîné à plusieurs reprises les acclamations
de l'assemblée, a eu le grand mérite de souligner
et de dégager tout l'élément positif du discours
prononcé hier par M. Mac Donald. L'accord en-
tre les deux hommes d'Etat a paru ainsi com-
plet — même sur les points où subsistent entre
eux quelques divergences, ou du moins des nuan-
ces de pensée, écrit M. W, Martin,
M. Herriot a montré que, comme la Grande-Bre-
tagne, la France se place sur le terrain du pacte
de la Société des Nations. Du pacte tout entier.
Le pacte est un tout, dans lequel on n'a pas le
droit de choisir. Or, dans son article 8, le pacte
lie l'idée de désarmement à la sécurité, et. dans
son article 10, il affirme le devoir de secours
mutuel des Etats, en cas d'agression de l'un
d'eux.

Le gouvernement français maintient donc son
adhésion au pacte de garantie. Mais, sur un
point, il reconnaît que ce document est un peu
faible et mérite une revision : la détermination
de l'agresseur. M. Herriot accepte, en principe,
l'idée de M. Shotwell, qui est, nous l'avons vu,
de lier la notion d'agression au refus d'arbitrage.

C'est là un fait dont nous ne saurions assez
souligner l'importance. La France, après la Gran-
de-Bretagne, acepte l'arbitrage obligatoire. —« L'arbitrage, a dit M. Herrioi doit être placé
au centre du droit international p ublic. »

R/T,-..:_ -_ ____ * J»I _ _  .. * ¦_ >Mais, pas plus qu'il ne conçoit de désarmement
sans sécurité, il n'admet d'arbitrage sans sanc-
tion. M. Herriot, à ce moment, s'est hissé à la
hauteur de Talleyrand. Comme au Congrès de
Vienne, dans des circonstances bien différen-
tes, mais pour des raisons analogues, la Fran-
ce se pose en protectrice des petites nations.
Les grands pays, a dit le président du Conseil,
peuvent se défendre seuls. Mais peut-on deman-
der à un petit peuple — et dei, il faisait allu-
sion à la Belgique — d'attendre quatre ans pour
retrouver ses foyers en paix ?

«La justice, s'est encore écrié M. Herriot,
paraphrasant un mot de M. Mac Donald , doit
être sans passion, mais non pas sans force ! »
Et il a résumé toute sa pensée, en disant que,
pour lui, l'arbitrage, la sécurité et le désarme-
ment formaient une indissoluble trinité.

En ce qui concerne l'entrée de l'Allemagne
idans la Société des Nations, M. Herriot a apporté
des déclarations qui allaient très au-delà de ce
que la délégation française avait jamais été auto-
risée à dire, mais qui nous ont paru rester en-
tfeçà des intentions de M. Mac Donald. « L'Al-
lemagne ? a-t-il dit Maïs, certainement — se-
lon le droit commun et sans privilège. »

Cest-à-dire après-demain1. M. Mac Donald
avait dit : demain. La nuance est perceptible.
Mais elle n'est pas insurmontable.

Ce discours a causé aux délégués un véri-
table soulagement. Il marque une étape — et
une étape considérable. Nous avons assisté, entre
les délégations anglaise et française, à tant de
passes d'armes courtoises, que cette franche col-
laboration est, à elle seule, un événement, et
qui donne à la cinquième Assemblée une phy-
sionomie toute nouvelle. Les discours de M.
Viviani étaient peut-être plus beaux. Mais com-
bien ceux de M. Herriot sont plus grands !

Les commentaires des journaux français
Les j ournaux français reconnaissent que le

discours de M. Herriot a produit sur rassem-
blée de la Société des Nations une énorme im-
pression, ce qui constitue un très grand succès
pour le chef de la délégation française et pour
la France. Le « Petit Parisien » écrit que la
tëhèse exprimée par M. Herriot est la raison
mlêrne, tandis que M. Mac Donald avait donné
l'impression d'une marche vers des horizons
imprécis. « L'Ere Nouvelle » estime que M. Her-
niot a n'établi le prestige moral de la France.

le discours Herriot à Gemèwe
Les aviateurs américains sont en panne
En Suisse: Un accident d'auto à Lausanne

(Réd. °— Depuis quand était-il perdu ?) Pour
f « Homme Libre », le discours de M. Herriot est
une magistrale réponse au discours de Mac
Donald. Presque tous, les j ournaux insistent sur
l'enthousiasme qu'ont manifesté les petites na-,'
rions.

Le « Daily Chronicle », par contre, estime qtie
.M. Herriot n'a pas secondé M. Mac Donald en
oe qui concernait l'invitation du Premier britan-
nique à l'Allemagne pour entrer dans la Société
des Nations. A ce point de vue-là, on peut dire
que le discours de M. Herriot est désappointant.
C'est aussi l'opinion d'autres journaux anglais.
Le « Daily Express » souligne la fragilité de la
Société des Nations et rappelle... Corfou !

L'opinion de M. Benes — Les signatures ne
suffisent pas. H faut l'arbitrage obliga-

toire
M. Benès (Tchécoslovaquis), monte à la tri-

bune. Il est longuement applaudi. M. Benès est
partisan de l'arbitrage, tout en reconnaissant la
complexité de la question. Les signatures des
traités ne suffisent pas. dit l'orateur à donner la
sécurité. Il faut l'arbitrage obligatoire pour avoir
la paix et la sécurité. Il faut avant tout étouffer
les haines et les rancunes de la guerre et réta-
blir l'ordre économique. C'est dans as senti-
ments que trois ans après la guerre , la.Tchéco-
slovaquie a signé un traité d'amitié avec la Hon-
grie.

3̂ ** L'Allemagne dans la S. d. N.?
On mande de Genève aux journaux : Il est

possible que dès son refour à Londres, M. Mac
Donald négocie avec M. Stresemann en vue de
l'admission de l'Allemagne à la Société nés na-
tions. _^

Quand la guerre sera-.-elle ou non
"capitaliste"!

Les Travaillistes déclarent qu'ils
se déclareront "en vacances" à

la prochaine déclaration de
guerre... capitaliste

HULL, 6. — Le Congrès des Trade-Unions a
voté la résolution suivante : '

Le Conseil général du Congrès devra con-
voquer un Congrès spécial pour discuter de l'at-
titude à prendre immédiatement par les travail-
leurs lorsqu'il se produira un danger de guerre.
Le Congrès spécial s_e tiendra si possible avant
que la guerre soit déclarée, de façon à permettre
aux trade-unlonistes de faire tout leur possible
pour empêcher la guerre.

Au cours des débats, les orateurs ont dit que
les travailleurs d'Angleterre ne donneront ni
un canon, ni un homme, ni aucune aide quelcon-
que pour une guerre militariste et capitaliste.
Tout lepeuple se déclarera en vacances lors-
qu'une guerre sera en perspective.

Le Congrès a décidé d'envoyer à Mac Donald
un télégramme pour le remercier du discours
qu 'il a prononcé en faveur de la paix internatio-
nale. Le télégramme exprime l'espoir que ras-
semblée de la S. d. N. s'inspirera de toutes les
propositions de désarmement et d'arbitrage fai-
tes par Mac Donald.

Le Congrès vote ensuite l'orgamisatoin d'un
mouvement en faveur des agriculteurs, qui récla-
ment un salaire minimum, la semaine de 48 Heu-
res.

Le Congrès adopte ensuite une motion sollici-
tant le gouvernement britannique de signer le
traité anglo-russe qui est essentiel pour la paix
du monde et le rétablissement de la paix écono-
mique. Il faut montrer au peuple russe que' les
travailleurs anglais le soutiennent. Il y a là non
seulement une question de commerce, niais, une
question d'humanité.

M. Albert Thomas, directeur du B. I. T, a dit
au Congrès : Nous avons établi un centre" d'in-
formations et d'organisation internationales. Il
vous appartient maintenant d'établir la justice
sociale, comme base de la naix universelte.

Le représentation de la Fédération des mi-
neurs a fait voter par le Congrès une résolution
demandant la . constitution d'une organisation
unique, qui engloberait toutes les industries et
permettra l'unité d'action tout en tenant compte
des intérêts particuliers de chaque trade-union.

Paris va revoir les danseuses allemandes
PARIS, 6; — Le Syndicat des artistes de Mu-

sic-Halls et de Cirques communique à la presse
la note suivante :

A la suite de l initiative prise par r Association
internationale des artistes de cirques et de mu-
sic-halls, une délégation allemande de 1'* Artis-
ten-Loge » de Berlin est venue à Paris pour en-
visager la levée de l'index qui frapp e dans cha-
que pays respectivement les artistes de "autre
pays. L'index a été levé purement et simple-
ment par ces deux associations à titre provi-
soire, en attendant la réalisation d'accords po-
sitifs élaborés par ces associations.

Le président de la république
polonaise échappe par miracle

à un attentat
LEMBERG, 6. — Vendredi après-midi, une

bombe a été lancée contre l'automobile du p ré-
sident de la Rép ublique p olonaise Woj cieckowsci,

I qui se rendait à l'inauguration de la Foire tf au-
toomne de Lemberg, dans le bâtiment de celle-ci.
La bombe if a toutef ois p as éclaté, car la pl us
grande p artie de son contenu s'échapp a de l'en-
velopp e, ensuite de construction déf ectueuse de
l'engin. Ni le pr ésident, m aucune p ersonne de
son entourage ne f urent blessés. L'un des p arti-
cip ants à l'attentat a été arrêté; d'autres p urent
s'enf uir. Le prisonnier est étudiant de l'Ecole
technique sup érieure de Vienne, du nom de Stei-
ger, et est originaire de Lemberg. Apr ès t atten-
tat, le p résident se rendit au bâtiment de la
Foire, où U f u t  salué de v if s  app laudissements.

Lord Robert Cecil se prononce contre l'em-
prunt aux Soviets

LONDRES, 6. — (Sp.). — Parlant à Roth-
bury, Lord Robert Cecil a déclaré que le traité
anglo-russe avait été une grave erreur et que
les conditions étaient telles que ce serait com-
mettre une folie que de garantir un emprunt à
ce pays. L'orateu r a aj outé qu 'il était absurde
d'avoir foi dans le gouvernement des Soviets et
que celui-ci s'empresserait d'employer tout ar-
gent qui lui serait donné pour augmenter la va-
leur de son armée.
Les aviateurs américains sont partis pour Bos-

ton
PICTOU, 6. — Les aviateurs américains qui

font le tour du monde sont partis pour Boston.
On téléphone en dernière heure que les avia-

teurs américains ont été contraints d'amerrir
dans la baie de Qasco. On croit qu'ils ont été
arrêtés par le brouillard.
Les Mexicains ont condamné à mort les assas-

sins de Mme Evans
HAMBOURG, 6. — D'après un télégramme

parvenu au consul .général du Mexique, lé gou-
vernement mexicain a arrêté à Puebla et con-
damné à mort les meurtriers de Mme Evans,
lesquels avalent également blessé légèrement
Hans Strauss, suj et allemand. Strauss est en
pleine convalescence. Le gouvernement anglais
a exprimé aux alutorités mexicaines son en-
tière satisfaction pour l'activité déployée par
elles.
Le Z, R.. IIT va faire demain sa seconde sortie

BERLIN. 6. — On mande de Friedrichshafen
que le zeppelin transatlantique Z. R. III prendra
les airs demain matin samedi pour effectuer son
vol d'essai au-dessus de l'Allemagne méridiona-
le suivant un itinéraire qui passe par Munich,
Augsburg et Stuttgart.
Les dessous de l'affaire Savinkof — La condam-

nation à mort était une comédie
RIGA, 6. — Voici quelques détails sur les des-

sous de l'affaire Savinkoff : C'est à Paris,, l'an-
née dernière, que de longs pourparlers eurent
lieu entre le représentant soviétique Skobelofî et
Savinkoff. Le gouvernement soviétique exigea
d'abord le retour en Russie de certains émigrés
de marque comme Tchernoff et Kerensky, qui
avaient pris une part active à la révolution de
février, posant comme conditions que ces émi-
grés devraient de leur plein gré reconnaître le
régime actuel et faire paraître leurs rétractions
dans la presse étrangère. Après une longue cor-
respondance avec Moscou, Savinkoff put con-
vaincre les commissaires du peuple que ces con-
ditions étaient bien acceptables. Alors Savinkoff
reçut l'assurance qu'au cas d'un retour en Rus-
sie sa vie ne courrait aucun danger, mais il fut.
prévenu qu'il serait arrêté, jugé condamné à
mort et gracié ce qui a été ponctuellement exé-
cuté.
L'arrivée de l'aviateur Locatelli à New-York

provoque des manifestations anft-fascistes
NEW-YORK, 6. — (Sp.) — D'après une in-

formation de New-York, l'arrivée die l'aviateur
Locatelli, recuieilli au Groenland par un des-
troyer américain, a été l'occasion de violentes
manifestations antifascistes. Une bagarre s'en-
suivit aux abords de la gare où l'aviateur avait
débarqué et il fallut l'intervention de la police
pour le protéger, ainsi que ses compagnons.

Le prince de Galles menacé de motrt
LONDRES, 6. — Une dépêche de New-York

aux j ournaux annonce que la police de New-
York a augmenté le nombre des détectives atta-
chés au prince de Galles. Cette mesure a été
prise à la suite de la réception par le consul
britannique d'une lettre de menace pour le prin-
ce, de Galles, La police croit que cette lettre
est l'oeuvre d'un fou."

f£m Suisse
Les Suisses de Shangaï ne risquent rien

BERNE, 6. — Le Département politique fédé-
ral vient de recevoir du consulat général de
suisse à Shangaï un télégramme ainëi conçu :
«La guerre civile entre les provinces de Kiang-
sou et de Tchekiang ne constitue pas un dan^-
ger immédiat pour les colonies étrangères à
Shangaï. 21 navires de guerre sont en rade.

Une entreprise gigantesque

L'Usine du Hasli
BERNE, 6. — (Resp.). — Un certain nombre

de j ournalistes et de techniciens ont visité sa-
medi matin l'exp osition spéciale de la direction
des Forces motrices bernoises à l'exp osition de
Berthoud. II sf agit de p lans et maquettes en re-
lief des f utures usines hy drauliques du Hasli,
lesquelles, une f ois  terminées, constitueront, avec
leur 538 millions de K. W. H. la p lus f ormidable
centrale électrique de Suisse, dép assant de p lus
de 300 millions de K. W. H. l'usine centrale de
Barberine. Vusine du Hasli sera rép artie en 3
p aliers : le p remier allant du Grimsel à la Hand-
egg, le deuxième de la Handegg à Boden, et le
troisième de Boden à Innertkirchen. Le p rincip al
bassin d'accumulation au Grimsel est p révu p our
100 millions de mètres cubes d'eau. L'auteur de
ce f ormidable p roj et, dont les études géologiques
et techniques remontent cTp lus de 20 ans, est
M: Keach, ingénieur en chef des Forces bernoi-
ses à Innertkirchen.
"yS§> Grave accident d'auto près de Lausan-

ne. — Deux personnes grièvement blessées
LAUSANNE, 6. — (Spéciale).— Vendrez soir

peu après 20 heures une auto lancée à une assez
vive allure s'est écrasée à l'angle d'un bâtiment
de la minoterie coopérative du Léman à Rivaz,
Elle était occupée par M. et Mme Friers-Rou-
dey, négociant à Lausanne. Ils ont été assez
grièvement blessés. Conduits à l'hôpital immé-
diatement ils ont reçu les soins appropriés. On
ne peut encore se prononcer sur leur état. On
pense que cet accident est dû à une rupture de
volant ou à l'éclatement d'un pneu. La voiture
est complètement détruite.

Une bonne prise
LAUSANNE, 6. — Spéciale. — La police vau-

doise a arrêté à Lausanne deux escrocs. L'un
d'origine bernoise, qui étaient recherchés pour
un vol de bijoux et des escroqueries diverses.

La Chaax-de-fonds
La réouverture de la Scala.

Tous les fervents admirateurs de l'art cinégra-
phique — et vous savez qu'ils sont nombreux —
attendaient avec une fébrile ' impatience la date
de la réouverture de la Scala. Cette impatience
s'explique fort bien, du fait — et il n'y a pas à
le taire — que cette salle connut touj ours la
faveur du public. On lui accorde même une toute
petite préférence sur les salles des autres établis-
sements, mais enfin, c'est toujours une préfé-
rence. Hier après midi, les derniers soins étaient
donnés aux habits neufs de la petite coquette
et MM. Vaucher,, directeur des travaux pu-
blics, et Curti, architecte communal, se décla-
rèrent enchantés de toutes ces parures plaisan-
tes à l'oeil et qui font honneur à l'homme de
goût qui en eut la conception, M. Monnier, ar-
chitecte.

Inutile de dire qu'une foule énorme se pres-
sait, le soir aux guichets de location, et qu'en
un clin d'œil toutes les places du vaste établis-
sement furent occupées. On lorgna d'abord l'en-
semble qui brillait de nouveauté sous les lumiè-
res, puis l'œil s'attacha aux détails. Là tonalité
bleue des parois revernies a beaucoup modifié
la physionomie de la salle, à son avantage, bien
entendu. Elle lui a donné l'air plus « spectacle »,
plus « chic », plus « grande ville »... La lustrerie
artistique de M. Brand a eu également sa cohorte
d'admiratrices et d'admirateurs. Le tout, enfin,
fut trouvé impeccable et le raj eunissement au-
quel on a procédé a conquis d'emblée le pu-
blic. La Scala d'hier était agréable. La Scala
d'auj ourd'hui est très belle. Voilà de quoi lui
accorder la place qu'elle mérite dans les pre-
miers rangs de nos salles de spectacles et de
dnémas.
Ecole supérieure de commerce.

Rentrée des classes hindi 8 septembre, à 7 h.
30. 

le 6 Septembre à 10 heures
Les chifjres entre parenthèses indiquent Us changes

de la veille.
Demande Offre

Paris 27.65 (27;85) 28.10 (28.38)
Berlin . . . . 1.24 (1.24) 1.28 (1.28/

(le Ren ter-mark)
Londres . . 23.61 (23.63) 23.69 (23.71)
Rome . . ..  23.08 (23.05) 23.3b (23 40;
Bruxelles . . . 26.10 (26 OS) 26.65 (26.75)
Amsterdam . .203.40 (203.80) 204.3S (204.—)
Vienne. . . . 72.- (72.—) 77.- (77-—)

(le million de couronnes*¦ 
v , ( câble 5.30 (5.29! 5.315 (5.335)

New-York j chèque _. 2Q ^ 2gb) g 343 ^5)
Madrid . . . . 69.70 ,69.50) 70 45 (70.50)
Christiania . . 72.90 (73.—) 73.60 (73.60)
Stockholm . . 140.90 (140 40) 141 85(141.60)
Prague. . . . 15.75 (15.80) 16.05 (16.10)
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